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. «+ Et pendant ce temps, et depuis trenie ans, et pendant que 
nous garantissons les droits scoläirés des miñbrités de Pologne, etc., les 
catholiques de Winnipeg et de Brändon continuent de payer double impôt 
pour donner à leurs enfants une éducation conforme à lurs croyances. 

‘ ; Omer HEROUX. 
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Au gouvernement et à la majorité nous faisons -respecteusement 
“remarquer que le système hollandais, tel qu'accepté en définitive, est le 
seul. bon. Un. monopole de l'instruction publique tel que le nôtre.ne vaut 
rien; comme tous les monoples, il fait disparaître une saine compétitiôh 
élément nécéssaire de succès, en instruction publique comme ailleurs. 
Conclusion; nous paÿons fort cher pour un article de qualité inférieure. 
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x de à Rav br jh 


PRE: 
CR 


# Le” 
ave Éomngedtes . PES 


: ep mpeg 
1 interrogeai moh coeur, et 


rs ES NO MS de dheiie des 
J'ai soûdé dans la: nait la profondeur des cieu 

A des soleile, j'at-fétighé Mes raz”. 

Des astres n'ayant pu mesurér la distance, 

Muet, et l'oeil fixé sur ces plages sans fond, 

+ J'interrogeai mon coeur; mon coeur dit: “Plus profond!” 


sa liberté; 


* 


était pas auparavant. 


Que puis-je encore, livrer à tes 
Pour Jés savoir enfin -assouvis et contents? 
! © Et-moy coeur répondit: “Pour combler mon envie, 
En/vain mille splendeurs éclatent en tout lieu; 
pre du'ombre et néant, et moi j'aspire à Dieu!” 


.!:, Riblin de Galenn. |\ses toilettes. 


- fite_. linge - jeur démange; ils 

sentent des ricotements in-|°undaire dans le prunt acte qu 
supportables dans les mollets; ! pfir. 

ils/parleut, ils babillent, ils re- | 


Der eee L’EX. - 
PANT 


+ — 

de. viens de passer quelques 
heures ën invité, chez des amis 
‘ménage heureux que peuplent 
quatre frais bambins : dix, huit 
six et quatre ans. 

Comme je suis un ami de 
vieille date (on ne se gène. pas 
avec se amis) ef que j'ai la 
réputation d'aimer beauçoup 
les enfants on n'a donc rien 
modifié au train quotidien de 
lä maison, et les enfants ont 
continué ‘d'être mélés durant 
toute ma visite à la vie fami- 
_liale, : 

J'en ai fait mon compliment 
aux parents. 


là  corversation comune, qu'- 

ils ne suivent d'ailleurs pas 
(elle les intéresse si-peu); ils 
se lèvent et commencent un 
jeu au cours duquel les chai- 
ses renvèrsées deviennent tour 
à tour des autos, des canons, 
des tranchées. 

--rois ou quatre fois déjà, or- 
dre leur a été donné :d'avoir 
“à se tenir tranquilles”. 

. Mais cet ordre jeté presque 
incoñsciemment par la maman 
en manière de parenthèse, ils 
ne l'ont- pas entendu, et voici 
qu'éclate une voix. éraillée, 


petiots, 
besoin 1 
à s’agiter. oo 

Son: exemple devie:t conta- 


activité, recommence 


gieux et, l'instant d’après, les 
quatre mioches sont, sans qu’- 
on sache comment, tout à un 
nouveau jeu évidenimemt non 
prévu au manuel du bon ton 
en société. 

Et la maman, inconsciem- 
ment aussi, reprend ses dé- 


Mais, grand Dieu, quel enfer! tant elle est courroucée : fe i 
à nses fdistraites. que les en- 
.n tohu- ee Li TE es — Mais, insupportables gos- fants. ‘entendent point, jus- 
nt les cris el les éclats de rire | dermeureraz-vous tranquil-|qu'au |moment où l’énerve- 


les menaces et les plaintes. Quel 
tintamarrel 
Pouftant, ces quatre mioéhes 


les! 11 y a dix fois que je vous 
commande de cesser Vos cris 


ment maternel explose en...— 
pardon, Madame en vocifé- {pt 


t vos jeux! rations-époumennées, fleuries, 
5 il - ; 
: “y dé partieuliérement noel Un petit-frisson d'effroi les|hélas! d'injures parfois très 
trial. fait trembler: c'est si dur d'é-|malsonnantes. 


Et le silence se fait encore... 
pour deux minutes. 
Ah' chère Madame et amie, 


tre ainsi violemment arraché 
à un jeu où s'exerce joyeuse- 
ment cette faculté d’imagina- 


Ce ne sont point, comme le 
redit si souven leur injuste et 


Ve nn tion et, en un sens d'abstrac- | peurquot n'ai-je pas eu le ru 
mais vu”! tion, si puissante chez les en- rage de vous montrer votre 
Au contraire, ils ont tous les fants'! ne is di si 
charmes de l'enfance. _ Et le courroux maternel, e vous pres dit, UV e 

Mais ils ont le tort, l'unique! mon Dieu, n'est point un spec- pe nr po os 
tort, aux yeux de leurs pa-|tacle qui puisse consoler de ON ue ri F les 
rents uveugles, d'être de leur|lillusion brusquement envo-l orce£- c de es 

dée! comprendre! 


âge. 

Hs ont dix, huit, six el qua- 
tre ans, et les parents l'igno- 
rent. 

Ou du moins, ils agissent 
comme s'ils l’ignoraient. 

Ces mioches sont remuants 
et, rès cinq minutes d’im- 
mobilité et de silence, leur pe- 


L'immobilité et le silence leur 
sont insupportables, ne lé y 
forcez pas, ils en sont natu- 
rellement incapables. 

Ne les rendez pas désobéis- 
sants en leur donnant des or- 
dres contraires aux ordres plus 
impérieux, aux ordres. inéluc- 
tables de leur nature infantile. 

Ces ordres, vous les pronon- 
cez sans doute, mais vos en- 
fants ne les entendent pas, et 
leur distraction est tout invo- 
lontaire, par conséquent non 
coupable. 

Voulez-vous qu'ils re vous 
incommodent pas? 
les. 

Donnez à leur besoin d’ac- 
tivité un aliment convenable. 

C’esi une sottise de dire à 
un enfant et de lui répéter: 
“Mais tiens-toi donc tranquille! 
” si on ne lui permet pas de 
s'occuper à quelque ehose qui 
l'intéresse. 

Cherchez des jeux, des occu- 
pations qui cadrent avec l'âge 
de vos enfants et offréz-leur 
ces jeux au moment où vous 
voulez être tranquille. 

Ne tentez pas de refréner 
l'activité des petits, vous n’y 
parviendrez pas sans domma- 
ge pour leur santé. 

Que votre rôle soit plus actif 


Le calme renait donc à l’ins- 
tant, et voilà les enfants qui 
reforment le cercle de famille. 
. La conversation des grands 
ou leurs occupations repren- 
nent, sans qu'on songe davanta- 
ge à s'occuper des petits. 

| Deux minutes après, l’un des 


LA PRUDENCE 


Vous commande de voir à ce que votre système de chauffage soi 
en parfait état avant que viennent les froids. 


Vous n'y sauriez mieux parvenir qu'en vous adressant à nous. 


Nous avons toujours fait une spécialité de ce genre de travail. 


Jean J. Daoust Ltd. 


Ingénieurs pour systèmes de chauffage. 
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défendez moins, mais com- 
mandez avec art. 

Canalisez et orientez cette 
activité incompressible. C’est 


le seul moyen d'en être mai- 
tresse pour votre propre tran- 
quilité et pour le plus grand 
bien de 'éducétion de vos chers 
sauvages 


dire, moins brutalement, sans 
doute... 

Mais lâchement, je ne l'ai 
point dit et je m'en suis allé 
en plaignant mes amis, en plai- 
gnant leurs enfants. 

Et je me suis surpris, sur le 


mands, 


Ë 


«a voix ne tremblera pas lo 
te prononcera le “oui” irrévocable qui 
sa vie à une autre. Kt à et inoéial selohhel. 
4 entrera dans son êmie quelqié Ekose Qui np 


Hier, enfants! Aujourd'hui, femme! - 

Dès | qu'elle vit clair dans la route à suivre, 
elle n'a cessé d'en appeler à l'aide surnaturel. 
Elle n'est pas de ces têtes légères qui atten- 
dent l'époque de leur mariage dans l'impa- 
tience de s'émanciper, ou encore de renouve- 
ler une garde-robe, de palper de [iñes soies ou 
dentelles et d'afficher de riches et nombreu- 
Non, tous ces préparatifs et ces 
courses, qui lui plaisent toutefois— qui l'en 
blâmerait? — ne tiennent qü'un-æôle bien se- 


Ne lui a-t-on pas dit que partout, quielle que 
muent sans prendre gafde Sisoit. la voie qu'on doit poursuivre ici- bas, il y 
a des. joies, c'est sûr, mais à côté d ‘ces joies 
des sacrifices à faire et des épreuves à sup- 


poussé par le mérhe | Bavards, 


Occupez- ge 


‘ mént représentées. 


Oui, voilà ce que j'aurais pu! 


‘ Hiera Elle a mis sa 


inaltérable. 


"elle va accom- 


leur valeur et 
temps. 


menteurs et volon- 
taïres; 

Ils font que .les mexieurs pa- 
rents 

Voudraient se voir célibatai- 
res! 

:JACQUES HERBE. . 


Evangile 
XVe Dimanche après la Pentecôte 
(S. Luc, VH, 11.6.) 


En ce temps-là Jésus allait à une 
ville appelée Naïm, suivi de ses dis- 


cipiee "pure d'une dc foule LE ah 


en terre un fils unique, dont la mè- 
re était veuve, etzil y avait avec elle 
beaucoup de personnes de la ville. 
A sa vue, le Seigneur touché de com- 
passion :lui dit: Ne pleurez pas, et 
s’approchant, il toucha le cercueil. 
Ceux qui le portaient s'arrêtèrent, et 
ildit: Jeune homme, levez-vous, j 
vous le commande, Et aussitôt 
mort se leva et se mit à parler, et Jé- 
sus le rendit à sa Mnère. Et tous fu- 
rent saisis de inte, et ils glori- 
fiaient Dieu endisant: Un grand 
prophète s'est levé parmi nous et 
Dieu a visité son peuple. 
—— 2 2— 


LE PELERINAGE 


DE SAINT-MALO |! 


Un bel hommage à Notre- 
Dame de Lourdes. 


Un temps idéal favorisait 
dimanche dernier le pèlerina- 
de Notre-Dame de Lourdes 
à Saint-Malo. 

. Dès 7 heures du matin jus- 
qu’à 10 heures, la foule des pè- 
ierins remplissait l’église,  or- 
née et parée, et se pressait 
autour de la Ste-Table. 

A neuf heures les autos char- 
gés de pieux voyageurs vont 
conduire leur charge joyeuse 
daus le bois, au Rod Point 
de la Grotte, au milieu du 
grand, parc paroissial, lieu de 
rasemblement général, où pa- 
rents et amis sont heureux de 
se rencontrer. Un grand nom- 
bre de paroisse du Manitoba 
y sont largement et honorable- 
Chacune a 
tenu à honneur d’envôyer une 
délégation à ce pieux et dé- 
licieux sanctuaire: Ste-Aga- 
the, Letellier,  Ste-Elizabeth 
Trancona, St-Boniface, St-Pier- 
re, Olga. ND.E.U. Mariapolis, 
elc. 

La chapelle et la grotte é- 
taient cette angée, particulière- 
ment décorées de fleurs de ten- 
tures, d’orcieusemennes.m. ,.: 
tures d'oriflamimes et de pa- 
villons aux mille couleurs qui 
s'agitaient gracieusement 
souffle léger d'un vent plein de 
fraicheur. 

A l'ombre de trembles et 
d'ormes majestueux, hauts de 


chemin, à fredonner la. paro- | à 60 pieds, la foule entend 
die de la romance de Massé- j'a and'messe chantée par le 
nei: RP! Houle; directeur de l’éco- 


| Angrats, querelleurs et gour-|le st- Joseph, Otterburne, puis 


un subetattiel sermon donné 


m0 dde qui us hoer ce Find GE Le 
protecteur désiré. Leur foyer 
constamment du feu doux et suave d'une vé- 
ritable affection. Et de leurs attentions, de 
Aire conseils mutuels-et de leur cordiale en- 
ente, s'épanouirent les fleurs -- non pas é- 
phémères celles-là — d'une paix profonde et 


En un jour de pareille fête, voilà bien les 
voeux que doivent présenter aux nouveaux 
époux, les amis qui les entourent. Les ca- 
deaux matériels, qui sont, certes, ün excellent 
témoignage d'estime et d'amitié, peuvent per- 
dre de leur éclat et sé,briser ave les années 
mais les souhails doublés de. prières, qui 
viennent de coeurs sincères conérvent toute 


at de la  vitley hr qu'on portait |: 


nécessité, 


au ; 


coins: 5 Des Gui Ai 


s'àlimentera 


ne sauraient subir l'usure du 


Jacqueline des Erables 


par le R.P. Guyastrenec, prédi- 
cateur’ du jour (de l'Orpheli- 
nat St-Joseph  d'Otterburne) 
dont le talent oratoire est déjà 
connu, tient les pèlerins en ha- 
eine. 


La grand'messe se termina 
par une triple ovation et invo- 
cation chantée par le choeur 
des chantres de la Na dem el 
la Chorale Ste-Cécile des jeu- 
nes filles, répondait aux échos 
des milliers de voix qui, ce mê- 
me jour, host le même re: 
frain à D mean dlerinage 

en moe in 
À au, pélerinage 

Vers trois héure. les pèle- 
rins plus nombreux encore qüe 
le matin se retrouvent près 
de la Grotte et du sanctuaire 
pour chanter les vêpres- 

On remarque les R.Rds MM 
Jolys, curé de St-Pierre, Ju- 
tras, curé de Letellier, Mi- 
reault, curé de Ste-Elizabeth. 


| qui préside les vêpres, le R.P. 


urnival s.j. M. Chamberland 
‘vicaire de St-Pierre, M. Hame- 
lin d’Otterburne, M. l'abbé Roy 
vicaire de Letellier, M. l'at# 
Ulysse Forest enfant de la pa- 
roisse St-Malo, les Frères de 
ei les Révérendes 
‘Soeurs dé St Jean-Baptiste, 
etc, etc. Fe 
Le sermon est donné par le 
.P. Le Guyastrenec (qui a dé- 
jà prêché à la grand’messe) 
ex-aumonier de la grande guer- 
re, et qui évoque le souvenir 
émotionnant du cri des bles- 
sés et des mourants qu'il à 
assistés sur les différents 
champs de bataille où son mi- 
nistère l'a appelé. “Maman! 
Maman!” est la dernière paro- 
le qui séxhale dans le der- 
nier souffle de vie du soldat 
mourant. De cet amour im: 
périssable, profond et si puis- 
sant pour nos mères de la 
terre l’oratcur démontre la 
dans tout chrétien 
sincère et fidèle, d'un amour 
inébranlabie, indéfectible et 
persévérant pour Celle qui 
fut la Mère de Jésus-Christ 
qu'il nous a donnée pour mère 
aussi à nous sur la croix, pour 
le temps et l'éternité 

Ah' les délicieuses paroles 
que: chacun a emportées pré- 
cieusement au fond de sor 
coeur avec un renouveau de 
piété et de confiance pour la 
bonne Vierge de Lourdes. 

Après les Vêpres le roule de: 
pélerins évaluéé à 1500 envi- 
ron remonte la côte par Île: 
sentiers et les chemigs rusti- 
ques pour se rendre à l'église 
en procession au chant--des 
hymnes et des cantiques. 

La fête se termine à l’église 
paroissiale par le salut. 

Les choeurs de chart nous 
ont donné un programme 
choisi et bien exécuté. 

Merci aux artistes qui nous 
ont charmé avec un si beau 
chant. 

Chers pèlerins, souvenez- 
vous de notre Mère du Ciel et 
revenez chaque année à St- 
Malo réchauffer votre amour 
pour Notre- wa de lourdes. 


Un témoin. 


L fr 


race : teadienne, 
dons maintenant sur ce € 
{de terre fertile bù_ cellevci :x 
vait use avant que vien- * 
ne s'en chasser le ist Le 


à Dire région vi rs d'être | 
Fe me ea ae" Fi 
méreredi. 


here Le 
à poussé par un 
tout 


dù sud a 


dé- 


diverses péripéties de l'expul- 
cr Pas amas 7 
me que Îles Mr rc vs de eur bee 
émbarquement po 

nies de-la Nord 
re. Dans une heureu 

ratiôn, le sculpte 


€ he éprouvé fut 


l venot qui à eu 


de jeine à sauver 
il ne lui reste que 
ses chevaux et ses 
nes. Toutes ses bâtisses, ses 


tes à cor- 


hinéries, environ 35 (onnes | Evangeline_ de + et par- 
AG in 4 veaux, 3 porcs, tou- | tant pour l'exil et jetant un der. : 
tes ses volailles -ont.été la proi nier regard jou. vers 


village où elle avait passé les. 
années heureuses dej sa jeu- 
nesse, Cette statue est | ne 
vre de feu Philippe Hébert,: 
qui mourut avant d'en -exé- 
cuter loriginal. Son fils Hen- 
ri, qui avait été chargé par la 
compagnie du Pacifique Cana- 
dien .de terminer le travail, 
s'en est liré avec succès et l'é- 
rection du monument, lequel 
doit officiellement être inau- 
guré le printemps. prochain, ‘a 


Mrs Poncelet 
a éu sa scierie.et ses étables 
entièrement détruits, Mr. _G. 
Later. perd sa imaison; Mr. 
Frank ek perd 8'acres d’a- 
voine; Mr. Mictor Thiénot perd 
on étable neuve de 40X24 et 
30 tonnes de foin; les. meules 
de foin, brulées, sont très hom- 
breuses et le feu, quoique cal- 
iné, n'est pas éteint; les,habi- 
tants sont sur le qui-vive, car 
le moindre vent le fait conti-. 


Fee 


PHARE) 


} 


£ 1} 
En à 


A. 

nuer sa marche dévastatrice.|PU être complétée à temps . 
C'est une perte _irréparable pour que le dévoilement ait à 
ieu lors du passage. en Nou- ! 


pour quelques-uns el cela va 


grandement nuire au “dévelop- | Yelle-Ecosse, des représentants. : ! 
pement de notre contrée. des grands journaux de ur: 44 
Le Parigot pire. o & 
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AGREABLE RESULTAT 


INE 


Vous savez ce que l'écureuil a dit 
de la noix “La coquille est amère, 
mais le fruit est doux.” Fable 
jenne, mais toujours vraie, L'éli- Marine est pre 
xir Américain de Vin Amer de Triner | 99, ,rent.ches le 
goûte aussi un pet aïner, mais SOn | an livre sur les 
testins,-maintient de toutes les 1fa- |. ‘ 
‘ruit est très doux. 1] libère vos in-|” 


“ 4 


à par ina... 
Oh 5. Chicago, Ù.S. À. 3h 
Yous, gratuit, + 


-testins de toutes les ‘“ma- 
ères nocives qu'ils contiennent, “ALP NE ROBERT 
mäintient vos intestins &h-bon état |96. RUE SQEUR 


RENRQUE 
sort D 


ous donne: un vigoureux NE 
EToNs vous sentez blen du matin au 
Ce bon. 


‘« rendû 
‘Américain 


Vin Amer de ve 
der si populaire que chaque-année mia 
faut agrandir l'usine. A l'heure ac- 
melle, deux nouveaux réservoirs, de 
25.000 gallons ont été ajoutés'à l'añ- 
aexe et l’on y a installé de nouvelles 
machines pour embouteiller et éti- 
quetter et notre production: a été 
augmenté. Seulement no- 
ire Bac fondamental ne change 
“Lé mieux seul suffit pour nos 
1 Quand vous allez voir vo- 
re marchand ou votre pharmacien 
insistez pour n'obtenir que le remè- 
de original, l'Elixir Américain de Vin 
Amer de Triner, le Sédatif contre la 
Toux de Triner, ie Linimernt de Tri- 
ner, etc. Joseph Triner Company, 
uccursale canadienne, 852 rue Main, 
Winnipeg. 
—— 042 2 — —— 


PENSEES 


° Un homme ne devait jamais 
‘ougir d’avouer qu'il a tort car, 


Si vous avez besoin d'un solide 
harnais à ‘bon. mazché, veuillez 
vous adresser À l'adresse ci-des- 


? sous. 


Personne dans Winnipeg ne 
peut Vous donner un prix moitn- 
dre que le mien. 

Nous sons malatensnt un as- 
sortiment mpret de harnais 
(harnais pour ermiers) de dif- 
férenies qualités et À des x 
modérés. Aussi un grand choix 


en faisant cet aveu, il dit sim-[} Gé”couvertures à prix peu élevés. 
plement en d'autres termes iéponse rapide et honnête aux | 
qu'il est plus sage aujourd'Hui commandes de la campagne. 

Nous n'envoyons p de cata- 


qu'il ne l'était hier. Pope. logis, 


BOB ROSENBLATT 
482 re King Winnipeg 
Phone 8t-J. 1951 Rés. St-4, 1949 


Vous qui prenez tan de pré- 
tautions pour conserver, le plus 
longtemps possible, cette vie 

ui doit nécessairement finir, 
aites donc quelque chose pouf 
ae pas mourir d'une mort qui 
sera éternelle. 2 -Augustin. 


| L'Institat Médical Gieui 
Winkler, Manitoba 


‘Quand vous avez besoin d'un 
| bon remède demandez un des 

remèdes de famille “GILEAD”, 
Nous les préparons, Nous avons 
le célèbre Schlagwasser Russe 
(Aqua Appoplectica), le lintment. 
| Anti-yain le Hniment Alpine Am- 
nondyne, les phules laxatives 
| Gilead le Cough Killer, les pllu- 
| les Wonder le Tonique du Cüir 
| Cheveluy, un onguent pour l'écsé- 
ma, etc. Plus de trente autres 
| préparations Gilead dé-première ‘ 
quaihté. 

Agems demardés dans toutes 
les localités, Bonne commission, 
| Ecrivez pour connaître nos prix 


* 


Quand Fr est rouillé, 
la charrue reluisante, les pri- 
sons vides, les greniers plein, 
les escaliers des temples usés 
et ceux des tribunaux couvert 
d'herbe, quand les avocats et 
les médecins vont à pied, les 
boulangers à cheval et les let- 
trés en voiture, l'empire est 


bien gouverné. 
Li 


‘(Pensée chinoise) 
Il faut avoir du coeur pour 
souvenir; l’ésprit oublie. 
2-4 
UNE STATUE A EVANGÉLH 


3e 


ns: | 
NE | et notre catalogue, j 
SèE } 4% 
Le passage dans la Nouvet- ie Ed 
le-Ecosse, des délégués à la]=— 4 
conférence impériale de la : - _ ï 
presse actuellement tenue"en NO M. hr 180 
notre pays, ia élé marqué par Ch Kaée Hal Y + 
une cérémonie, qui malgré arbon alley 


toute la simplicité dont on l'a 


entourée, n'a pus moins été “Le bon charbon { de 
un éloquent tribut payé au j ñidèl à 
souvenir ‘des malheureux ancé- % 


tres d’un peuple tenace et cou- 
rageux, qui en dépit des cir- 
constances difficiles a 


Livré partout M 
: McCulloughl\& Sons | 


traversées, s'est . développé 
dans des proportions\ consi- Tél F Fort 
dérables à tel point q#il for- 


me aujourd’hui une ir 
te partie de la popui à 
verse maritimes, . 


pes PSC 
aile ‘Lots 
abattre vogue av 
# 

ITS LE 


d' PER EEN DU Ÿ à $ 
mi V2 dE tp # ra ne 
sen Free où 6 Dm | 
re Du DS a LÉ | M SOU 4! * PhLS 


Le nee D 


ni 


| 


cin -vahrraux arrivés débordant : : 1 ést es 
” Le pspltel te gl nn ce soit ? 

rer: veut | acts irerrainnle RH Phare 

: À vom er Pons |bre drame: l'exil des ie qui forent 
dites "onu des côtes vent. afin}en a peut-être 

Serie on Pillement dans et | faitement ; 


ê 
8 
5 


ÿ 
is 
ë 


| 15 
HE 


} 


n0ÿs_ commencerions | Lego 5 r. tout expéditeur de 
” “sim que é i-m ou —-photographi = pp donne pas un pareil ou de? EE + quell ieron 
| ge ge r n Hé liée à versements, à même les fonds de| d'après. les originaux, tous remplis |dale, qui a rage der gris par ps pd " Led end Cd 
DS LE sine ce led dur chemin c'est de gravir et|chaque municipalité, soient ri es plus abominables cruautés, tous la ruse èt par la force tout un 2 ysan , qui, 


descendre l'escalier d'autrui” Ces |reusement remboursés par la Nou-| *halant ‘de ces plsintes dont je 


| depuis 1730, n'étaient jamais sortis 
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+ des lnites de leur neutralité, et qui, 
ers font échp à ce que 1 : de|velle Ecosse. J'ai dit que les Aca- H 
qe n gauche, et que la ]Dieu avait inbpiré au prophète: “Là Miens furent semés; j'auraissdû plu- ag al pale 
plus d'une pv pour se [9 on et reçu comme étranger, est Voile 1 di ES à à on +e-0 bis d : Le 00 Mn, de Deus 
entr: il écri tivre dé l'Ecclésiastique, | voulez un exemp | ts 
Tout la-garnison fut sp-|i! écrit au : 
et 


Moniavec laquelle ils furent surveillés, 

| î voici un-extrait d'une loi passée en|"e E < € 
entre l'église et ka lent Mie ru conseil le 20° avril 1756: LT est dé-| ie se visiter d'un ‘village à l'autre. |ses souffrancés et_prolongeraient 
le que de mendier Quand un|crêté par le Gouverneur-en-conseil Ellés sont tenues dans Reg rs son agonie, une nation ne mécon- 
/ Selon mes ordres, tous les homme en est réduit à regarder vers|et la Chambre des. représentants| séquestrées en-guelque sorte, l'objet : naît pas ainsi le droit des gens, sans 
pe:[la table d'un autre, sa vie ne sau-|qu'à partir du ler mai 1757, Jles| l'une surveillance jalouse. 11 fau-|en souffrir éternellement dans son 
ue lrait compter pour une vie. C'est habitants de la Nouvelle-Ecosse ne|drait écrire sur cet ensemble de|honneur. Mas une si abominable 
d' re gs pri unc triste vie que d'aller de maison | devront pas sortir des limites du 
à ousofficiers et sof [en maison.” Toutes ces humilia-|bourg dans-lequel ce gouvernement 
gr pari és LA 141 Mions, toutes ces tristesses pires que les a placés, sans une permission 
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des] d'être pbligé d'en pleurer”, disait 
Figaro, Devant cet argument dé 
nécessité qu'on nous sert pour jus- 
tifier la déportattoh, nous devrions 
rire, si les larmes n'étaient les plus 
fortes et si notre coeur ne pouvait 
plus éprouver qu'une indicible | 
pièces où éclate la méchanceté hu: {co tion, dont l'idée première re-|navrance. J'ajoute que cette expul- D 
maine les mots de Shakespeare: nn ri ne) britanni-}Sion, dont l’inxtilité absolue frappe PI TT 
Horreur! Horreur! horreur! Parmilque, ainsi que je l’ai prouvé dans |tous les 


ù ; yeux honnetes, a nui grave- | * arie 4 
la mort, vont être désormais le lot|écrite; en cas de contravention, le|toutes ces brutalités dont le détail | ma conférence sur les Causes de la| nent aux meilléurs intérêts de cette |, Academie Ste-M : 
s et de les Me-nadort PP paysans autrefois très à l'aise, |ou les coupables dévront être arrè-|serait iñfini, l'on relève un ‘seul acte | Déportation, et qui a été exécutée province même que leur départ était ! ® - % 
transports.  J'ordonnai ui vivaient heureux et paisibles sur|tés et traduits devant un juge de{inspiré par la pitié, un seul! Il en par des hommes qui n'ont rien né- const. (avorher: elle tit do ace 0 uses. Wimvipes. Ven Ÿ 
de marcher. Tous domaines que leurs pères avaient | paix; en cas de récidive, celui, celle{est d'autant plus précipux. I est gligé, de ce qui pouvait en accroître RE rs Le ? 
u'ils ne pärtiraient pas défrichés. et où ils trouvaient, dans [ou ceux qui seront coupables-seront|de Thomas Hutchinson, qui devint |l'ignominie foncière, a-t-elle rappor- hantement ihpolitique .et- auti-éco- lu rdc ds Les de à 
Je leur dis quei,, tabeur consciencieux le con- |passibles d'une amende :n'excédant|plus tard gouverneur de la province |té du moins des profits matériels|nomique, en donnant à ces mots » daintNou te Jésur et Mark eo + 
‘à une parole que je ne com- tentement de l'esprit, et.les biens|pas dix schellings ou de recevoir|et qui s'en fit le premier historien. | tangibles, et qui, pour une race de|jeur sens le plus réaliste. Du jour|s partai t sauipé ponr Was + 
nis pas, car l'ordre du Roi était} ies à M8 subelstence-… Et i -un-nombre de coups} Laissez-moi yous le citer. Il nous | boutiquiers, constituent des com-| à, lendemain. en effet, la péninsule |* +" wersux de vollège. Cours de_@ 
moi abeolu et devait être exé-| ue de cruautés de tout ordre vont |de fouet n'excédagt pas dix. . .. ”’{repôsera des émotions et des fcé-|pensations qui valent bien les sacri- fut transformée de céatré fertil R Lg def pr ture mn. + 
eusement; que je n'ai- hier ‘ajouter à leurs premiers mal- ,Et voici, choisi parmi des centaines|nissements que les notations pré-|fices qu'elles ont coûtés à la respec- d : : dr : me ‘avec tai À ele loc des # 
les mésures de rigueur, Ar ur alourdir leur existence | d'autres semblables ou plus odieux |=édentes ont soulevés en nous: tabilité nationale? Les instruments ésert ; elle fut privée de ces ad- + nières méthodes. Exercices d'é- + 
ne permettait pas de ml Ces sans-patrie vont être |encore, un specimen de la manière| “A Son Excellence William Shir-|immédiats de cette honteuse entre-|mirables colons français, durs au |? “esation et 4e diotion sous la dt € 
rage ; es M |pris dans un enchainetment d’infor- [Plutôt forte que l'on applique à.ces|jey, etc. V titionnsire ayant | prise en “ont-ils fort avancé leurs |travail, ingénieux et forts. Malgré|+ “ie d'enverte— : 
les troupes de me les qui-aura quelque ‘those d'inifexilés : “Pétition de- et-Nico | ét tu affaires? - Nous parlons -ièi ‘en thèse | fes offres alléchantes, il se passa des | ? : Demandes des renféignemsests. s 
“am canon et de s'avancer | ADI é Des avalanches de maux las Breau. Quelque temps après|dans laquelle étaient les habitants |rénérale, car ainsi qu'on dit dans! avant qu'on put les rempla- | + . 
‘ É Je commandai “ai achever de broyer leur âme et leur arrivée à Boston, les pétition- français, à bord des.bateaux récem-1l’école, non datur scientia de particu- P empla- | à Soeur Supérieure + 
Re aux quatre rangées. de 1 ‘ Et d'abord, ils n’êtaient |naires furent envoyés avec leur fa-| ment arrivés dans ce port, est allé |laribus. 11 y a eu des individus, en |©€r- ” | 2 FD 
at des prisonniers, composées de | leur COrps. de he : En Bi + 3 ji ef r qui ia spoliation des Âës: r [étés ceceseesné * 
ras P , [pas attendus là où on les a envoyés. |[mille, composée de neuf personnes| visiter l'un de“ces bateaux où il a effet, pour qui la spolia ! (A SUIVRE) | 
LA {ete cri pire den des gr Lawrence s'était bien gardé de pré-|en tout, au bourg de Hanover, où trouvé plusieurs des passagers en|diens a été une heureuse chance. h 


venir les gouverneurs des provinces |ils furent installés tr ris 
: ï i [de l'arrivée de ces parias, La moin- [lance d'un nommé Jo iley, dans 
mi DE er es dre convenance exigeait qu'il les|la maison réservée pour les dépor- ; | dé ( 
PAR hou fs s'avsñcatent en oriant |consultat à l'avance, et qu'il deman-|tés. Pendant leur séjour à cet en- ée, qui éta : ; x : 
3 on s'evança ent en Pr'ANt, M E jeur assentiment. Rien n'en fut|droit. c'est-à-dire jusqu'à samedi depuis quinze jours sans avoir reçu |emple, le Gouverneur de la Nou- anac Grain Co tee 
‘ dut ” se no gr: : ni) fait. Prévoyant sans doute des idernier, ils se sont efforcés par leur|je moindre soin. Votre  pétition-|velle-Ecosse, en tant que Gouver- \ 
e par i 


lès ! et les enfants À genoux l0biections qui  l'eussent  frus-|travail, ainsi que leur- autre frère|naire ordonna qu'elle fût débarquée|neur, à savoir personnage officiel 
Î emmes et les enfants À genoux 


: qui péchait 1 tres d’ r train de périr, par suite des souf-|Mais, si nous laissons de côté ces 
‘em ait les autres d'avance 


frances qu'ils avaient endurées: aits particuliers, ces cas d'enrichis- Méta RSS TS Tee PT 
‘entre'autres une veuve ‘respectable |sement personnel comme fruit/d'un 
et âgée, qui était gravement malade |vol organisé, est-ce que, par ex- 
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| ; M. DUPREY, J.-M. BESSETTE, 
pi: ne: t de ses  desseins, il. selet leurs quatre soeurs, de paurvoir|et Jogée dans ‘une de ses maisons, | devant avoir à coeur les intérêts de Président ) Président Général 
priaient : faisaient sn a contenta de remettre aux capi-|à leurs besoins et à ceux de leurs!et pourvut également à ce qu'elle |sa province, a posé là un . qui|+ ; a 
à - ge Le Ro pr Ar. taines des vaisseaux chargés defparents. Bien qu'il aient bp fut soignée. Mais toutes ses at-|n été à l'avantage de celle-ci? De Membre du Grain Exchange de Winnipeg, 
AR clin ag ist S transperte les exilés, une lettre-cir-|ment travaillé, car on les cmployail|entions furent inefficaces: elle est quelque côté qu'on envisage la Dé- Fort William et 
| chives de la Muss. nu ere: culaire à l'adresse du gouverneur de |soit à enlever la pierre ou à d'autres | morte quelques jours après. Avant |portation dès Acadiens, et ‘qu'on la algary 
mots qu rasage 2 été :hacune des provinces où les Aca-|travaux des champs, ils n'ont jainais|de rendre le dernier soupir, elle me|rmette en regard des ambitions de ï nr btp PS CDs à l'heure nc Lars ad 
ve mnt Rd ES di i tour, et pendant i m dé not conquête que rrissait l'Angle- u cap canadien-français et eule compagnie ayant un fermier 
+ | diens devaient être débarqués,. leur |reçu un sou en retour, pe: supplia, au nom notre commun q q nou & 
an Tee vs SA at) 5) fe expliquant teci: D rnirenin quelles quatorze derniers jours, c'est à| Sauveur, d'avoir compaséion de ses |terre à l'égard de tout le Canada, ou de langue française comme membre du Grain Exchange à Winnipeg il 
‘* der! Ce n'est pas étonnan or-| 


: : d f , : à Fort William et à Calgary. 
: ! {| donnai ensuite à ceux qui restaient|I® Sécurité de la Nouvelle-Ecosse |Peine si on leur a donné à manger, | enfants, savoir deux fils, deux filles|qu'on la considère du point de vue [+ ? 
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Per : lui avait fait un devoir d'en dépor-|et encore les vivres étaient1l# touÿlet un petit-fils. Ces enfants ont|du développement naturel de la exportations duvters, Srêce à nos relations avec les grotses maisons 
h 0 : n : | ; a. s , : d'éxportati leu t toujours rapporté les - 
F de ee dl pres eh Lerquée ter tous les habitants français;|[de mauvaise qualité. Samedi der-|jepuis demeuré à Boston et ont eu | péninsule, ou que l'on réfléchisse au on ‘eûr sht Lüujours 6 les plus üauts prix 


à Ainsi seldeuxièmement, qu'ils voulussent nier, une vingtaine d'hommes à l'air | fréquemment Vvecours au pétition- | deyoir qui s'imposait à Lawrehce, s'il te . gent San. Cnettene trente mais 
..- {: après les jeunes gens... Ainsi se bien l'aider, coopérer à son oeuvre [menaçant ont pénétré dans l'habita-|naire. Mais ils m'informent main-|eut simplement voulu faire acte de 

Œ pue cote pénible tâche qui protection des intérêts britan-ltion des pétitionnaires, et plusieurs | tenant que l'on veut les transporter sage administration, l’on est obligé 

À ea ragrihes es ——. niques, en recevant dans le terri- | portaient des cordes dans leurs|jans quelque lointain village, e!:|de conclure que cette Déportation Adanac Grain Company 

Lire . Du d'age 1 lroire soumis ‘à leur juridiction, quel- |mains. Ils-ont entrainé le père et|cela les met au désespoir. Votrelfut parfaitement inutile, et non Ù 
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à Li ” de ces sujets in ouve es, nui-[âRéS de Soi , ue cette pêtite famille du nom de l'avenir : province. 
© qui avait pourtant promis de montrer ‘be, Hope “Un 78 procédé |une charrette et les ont emmenés| Benoit tie à habiter Boston, a entravé et retardé indéfiniment le | +44####4#44+442 39649 +49++ 
- de l'humanité dans l'exécution des |souleva la colère de plusieurs de ces | dans un endroit inconnu, nr pr ou qu'elle aile résider à Cambridge | Progrès. Oh ! comme tout s’en- 
ordres qu'il avait reçus, a agi AM gouverneurs, et les autres en inani-|ravant attaché avec les cordes qu'ils avec une famille du nom de Robi-1hfine:ici-bas! Comme est mer- 
une telle rigueur, à quelles brutali- | ent un grand étonnement. Qu'- [avaient appurtées le pétitionnaire veilleuse la solidarité des divers 
ne se sont pas livrés ses off; C'est que les Acadiens! Nicolas et un de ses frères afin|= > ordres moral et matériel! Et comme 
} elers qui opéraient ailleurs, et Quilf en jes premiers à souffrir d'un|qu'ils ne pussent suivre, leurs PaI-|Si les Poudres de Miller contre les |on ne peut toucher aux loix éternelles 
= + syaient les mains libres? La scène, procédé offensif des droits de|ents âgés et sans défense. Le dit|vers avaient besoin de témoignages, on | fixées par la Providence, sans que 
* de navrance dont id parle à ia fin, a * :|John Bailey tenait le dit Nicolas à | en pourrait obtenir des milliers de, mè- : j 
NH à 1 élude d dede | °° Excellences. Lawrence se pre d , utre l'at-|res qui connaissent-la grande valeur |la nature résiste en quelque sorte, 
, RE apres à ivages de l'autre. |"aitil Pour. un potentat à qui tous |la forge Mind . il 1756" [4° ce remède. Mais ces poudres par-let venge l'harmonie universelle qui 
+ ù tles rivages de !'autre- | collègues desiautres provinces du |tachait. . . Boston, avni ‘ [ent pour elle-mêmes et de façon telle 'hé-brbé) él Che di Le 
! fois riante Acadie ont été le théâtre |£;inenr devaient obéir ? Pourquoi|Ou encore c'est Augustin Hébert, | qu'on ne peut aucunement disputer de P , 
? durant de longs mois. En une “aire [°° s'était-il pas assuré aupgravant [qui, dans une requête au lieutenant- gr ent “eh ps ur es mes! La Grande-Bretagne rêvait 
i éc i i et complète e on , : se ‘ 
' circonstance, 1] lui échappera de dire| "il; ecevraient ou non ces neutres gouverneur Spencer Phips, expose|? . lie Mine es Une amélio [d'un empire américain qui embras. 
2 J'en ai pesant sur le coeur et SU | Français ? Qu'avait-on besoin delqu'il a été traité très brutalement|,,ij5n dès la première dose. sât tout le nord du continent, et de- 
mans . Et encore: “J'ai hâte cette engeancé maudite? Si elle|Par le capitaine Conligot, qui lui a È 
d'en avoir fini avec cette ART n'était pas bonne pour la Nouvelle |arraché un de ses enfants, lorsque 
; affaire qui est la plus pénible de E ssse était-elle meilleure pour les {le pétitionnaire parvenait à les me 
DR Ce Qi 10 Jpenm "eu Àlautres colonies? . Celles-ce n'au|vivre par son travail. ‘Et non : tr 2 du | 
t accomplir.” Ces derniers mots SON |raient-elles pas à souffrir également |tent de cela, il a battu votre mal- \ | 
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Marchands en gros et en détail de gravier, sable et bois 
de corde. | 
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| CS DS Spécialité: les ameublements d'églises 
+ + dans une lettre à Handfield, qui résence: dans leur sein?|heureux pétitionnaire au point que] À! - a — \ . 
‘ jt à Annapolis, Port-Royal. Et Pourqéor sr peent À pas épodie ces celui-ci a pu à peine marcher pen- Eu ène BOISMENU Carrière de satie:— Carrière de gravier: — 
; ici de répondre à son com- gens en Angleterre ,ou en Fçance, | dant deux semaines.” C'est Lau-| | g SAINTE-ANNE, MAN r. BIRD'S HILL, MAN. 
: “Je munis à vous de tout lo, put du monde plutôt? Les pro-|rence, Mius qui “déclare au gouver- SE - 
testations, contre cette imposition de|neur Pownall que vers le com-|-| ASSORTIMENT COM | 


Î coeur pour souhaiter que nous fus- 
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A - PLET DE MONTRES, . 
sions quittes tous les deux de cette Lo jons acadiens, de papistes frarcais|Mencement du mois de mars 1758,| || +Oures LES REP. | HORLOGER-BIJOUTIER 


' Ipleuvent. En tel Etat, par exemple, |les conseillers de Methuen ont en-| || RATIONS SONT FAI- || Spécialité: Ouvrage fait sur commande ne . 
ne ‘Île gouverneur se refuse à en laisser |voyé le pétitionnaire et son frère TES AVEC SOIN ET | = 

[5 te débarquer un seul, et les capitaines travailler, leur promettant le salaire! || SONT GARANTIES | 44 avenue Provencher 

&A 4 EN SE à |des vaisseaux, reçoivent l'ordre de | Su on payait aux autres dans cet 


ST-BONIFACE 


SERVANT DES {faire voile pour l'Angleterre evec endroit. Ils ont travaillé perdant 
leur cargaison d'indésirables. Dans deux mois, mais lorsqu'ils sont allés 


les autres ports, ces capitaines dpi- | pour retirer leurs salaires, votre pé- 
vent parlementer ‘Îongtemps, par: S 


: | : titionnaire a r trois verges de 
fois durant des semaines, avet les : _ £ 

Autorités, avant d'avoir l'agiorisa- 
tioÿ de débarquer ies proscrits. Ces |Les femmes et l'asthme. On estime 
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er marbre et granit, etatues, etc. 
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Venes entendre, le nouveau phonographe construit comme unt 


soir. ‘8887 


La machine au meilleur marché et au son le plus doux qui 
soit sur le marché. 


à chargements A "prendre : de l'asthme On en trouve dans tous 


ess des milljers de 1 ouff » 7 ot pheller: ° 
gens de, mer: sont pr , ils ont|que des rs de Temmes s rant : { 346 AVENUE TACHE 
tout retard leur fait perdre de Var [ee 2e “am secours daas le crites || Thef Norwood Drug Company SAINT-BONIFACE 
gent. En hommes pratiques, cela ne|les n'ont pas eu recours au remède Ferg & Fairweather | (En ace de l'Hôpitäl Saint. 
[peut leur killer” D'autre part, pour | Vous ve Tr Enggectns ogg may. .— :. QUALITE ET PROMPT sEAvice | VACRET ; RARE ANS 
er ue Me ba a not eute un uno 2e ]]l 238, avenue Taché Téléphone N: 1263 | Le Liege ti 
matériel entre beaucoup, les | ineiée, démontrent tout le que |] bu : 


autorités ne 5e hâtent pas, dans l'état partout ce bien a fait aux fermes 
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Tu mmes je heureux dé 
du arrivée de nouvel- 
icu de nous; 


La victime que vient de faike 


la mort __tont dernièrement 


n'aurait “jrs onné que 
la mort la guettait de si près, 
Le 5 août, alors que son ms" 


était occupé aux travaux de la 


feñaison bien loin de la ferme, 
elle fut trouvée morte à ta 
maison par une de ses enfants 


ès viénnént augmenter nofre 
groupe. français et catholique. 

ravo;. ge es soient les bien- 
ventes à LaBroquerie et nous 
leur ‘souhaitons bonheur et 
prospérité. Comme notre dis- 
distingué archevêque Monsei- 
pneur Béliveau, lors de sa vi- 
site pastorale, nous Île disait 
hautément: “Je constate avec 
un plaisir bien grand que les 
nôtres se répandent partout 
au Manitoba”. Oui, groupez- 
vous autour du clocher de vo- 
tré paroisse et là gardez pré- 


‘ cicusemet la belle PAnEUerau 


çaist. 

Que-les nôtres armés de ca- | 
pitaux achètent du terrain soil 
dans leur paroisse respective 
où partout ailleurs où le sol 
est bon et dans des centres 
français et catholiques autant 
que possible. 


nos foyers: cultivons la belle 
et bonne éducation et ayons 
à coeur le langage de nos pè- 
res et mères entre nous, par- 
tout et toujours. Gardons, si 
possible, le contrôle de nos é- 
coles; faisons-nous un devoir 
strict de faire enseigner la 
religion et la langue française 
à l'école; que Fenseignement 
des deux matières se fassent 
avec méthode el intelligence; 
que nos professeurs qui diri- 
geht nos écoles fassent une 
spécialité de l'enseignement de 


Qu'on cultive aussi spéciale- 
ment la politesse, cette fleur 
de la charité chrétienne. Que 
nos frères du Manitoba ecri- 
vent à leurs parents et amis 


Æmparons-nous du sol." ; 
dt Bas-Canada, des Provinces 
Maritimes et des Etats-Unis 


C'est notre asile le plus assure. 

Faisons tache d'huile.  Imi- 
tons en cela nos frères de l'On- 
tario et des Cantons de FEst 
de Quebec. Entr'aidons nous 
les uns lès autres. Voyons à 
ce que la religion fleurisse à 
les invitant à venir visiter no- 
tre belle province Parlez-leur | 
de vos modestes débuts, de 
vos progrès et succès. Inté- 
ressez-les à yenir s'établir au 
milieu de vous; ne manquez 
pas de leur donner mille et un 


ÿ détails qui puissent intéresser 


nos frères et connaissances 
de là-bas. 
vent à teurs parentse?Jchrél 
Ce qu'il faut surtout ce sont 
des colons avant de nombreux 
enfants et une bourse bien gar- 
nie, Sans doute le pauvre y 
est aussi le bienvenu, car il y 
au encore place pour lui dans 
plusieurs de nos paroisses. 
Au travail il faut Joindre 
l'économie et la persévérance 
Oui, avec le travail intelli- 
gent, la sage économie et la 
nos peres 
ont fait du Québec le jardin 
privilégié du Canada. 
Monseigneur  Béliveau 4 
constate des progrés marquants 
fuits à aBroquerie, tant au 
point de vur religieux que ma 
tériel. Sa Grandeur en x fé- 
licite la population ainsi que 
son vaillant curé, M. Giroux. 


Aux colons désireux de ve- 
nir s'établir dans un centre 
de culture mixte, de venir 


planter, leur tente à LaBroque- 
rie. Comme c'est l'industrie 
laitière-qui a aidé à sauver la 
province: de Quebec, finun- 
arlant, c'est aussi 


l'industrie äitière qui a aidé 


Mn devine la peine et la fray; 
eur de ses derniers, Les voi- 
sins furent appelés et accouru- 
rent au plus vite. 

M. le cüré arriva 4 la häte 
aussi. Mais c'était trop tard 
la mort avait fait son oeuvre 
tout semblait indiquer que 
Mme Buyse avait suceombé 
subitement et depuis un mo- 
ment déjà. 

Les funérailles eurent lieu 
le 7 courant. Les dames de 
St-Antge firent garde d'honneur 
autour de la défunte. Nous 
offrons à Mr H. Buyse nos 
plus sincères condoléances. 

Durant l'absence de Mr. 
le Cüré, nous avons eü au niÿ- 
lieu de nous Mr. l'Abbé Ad. 

Sabourin Directeur du Petit 
Séminaire de St-Baniface. Le 
sermon qu'il nous fit à la 

rand'messe, fut goûté de tout 

e monde. El par . longtemy 
de la vocation, un sujet que pa 
rents et enfants aiment à é- 
couter. Et y a lieu de croire 
que sa parole persuasive est 
tombée sur un bon terrain qui 
rapportera dans l'avenir une 
belle moisson d'apôtres et de 
religieuses. 


Melle Germaine Rhéau- 
me u ouvert son école le 18 
août. Elle est la première” à 


commencer l’enscignement de 
la nouvelle année scolaire dans 
nos district$ On voit qu’elle 
veut que ces élèves rempor- 
tent aux prochains examens 
de brillants succès. 

L 1 L] LL} 

Dans nos champs, c’est 
l'animation! © Bon nombre de 
cultiv ateurs ont la joie de cons- 
tater, qu'äprès tout, la récolte 
n'est pas si mauvaise. On dit 
que ce sera une année d'avoi- 
ne. La récolte de patates est 
encore un secret. Dans quel- 
ques semaines nous pourrons 
peut-être dire aussi: eest une 
année de patates! 

Olivier 


HARPERVILLE 


M et Mme Hercule Houle ont 
eu le plaisir d’avoir la visite 
de Mme S, Marin de St-Bonifa- 
ce, mère de Mme Houle. Elle 
a passé une quinzaine agréa- 
ble au milieu de ses enfants. 
Mme Marin s'est arrêtée à 
Erinview visiter des amis. 


ES 


STE-ANNE DES CHENES 


Ecoles. 

L'ouverture des cfasses s'est 
faite lundi matin. La gent é- 
coliere, cette année, est noim- 
breuse. Nos félicitations aux 
parents qui font volontiers les 
sacrifices nécessaires pour ob- 
tenir l'instruction et l’éduca- 
tion de leurs enfants. Voiri 
le nom de nos institutrices: à 
l'école du village, Mme Houde, 
Melles Agnès Lavergne et Màr- 
guerite Charlet; à l'école Cer- 
tre Melle Maria Duguay: à lé- 
cole Raymond, Melle Yvonne 
Laurin: à lécole Caledonie, 
Melle Foedora Duguay;: à l’é- 
cole Ouest, Melle Béher; à lé- 
cole Talbot, Melle Blanche 
Desautels, 


BANQUE D'HOCHELAGA 


On nous assure que la Banh- 
RS © rene Lo va enfig armé- 


“es Je Jocal voie 7 ses eaux 
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Le pour quelqu sichevistes est 

A Eee Loups” qu'il va ‘falloir , al 
après %e moins un an avant .de re 

Bitisen”, que tandis que le su- | dre quelque force. Æn ait 

cre baisse considérablement | dit-il, ce peut être le “coup de 


aux Etats-Unis, les marchands | mort” du bolchevisme, prip- 


Le docteur Demers est | en 
core sérieusement malade: de + 
qu'il 


puis près de deux ans 
re rhumatisme inflam- 


N y a encore bises pour. quéfâues étuatants de 


mato canadiens se tiennent pour gar-|que Lenine et: Trotsky. us à noire :: 

Mme s Een gp Eee … der les hauts prix sans espoir|comptent que sur leurs der ue Fer rasen, du RE rENS À DNS Là Le peser» Le : 
mieux. e est par un r trôler 1 u le amené tant d'étudiants que nqu ue, pourvus pas promeitre de ; 
ur à Le l'Hospice de nt Len prétend | pes ui con e pe pl an ns cue ; 
des Vicillards à St-Bonifnce, |U'avan gtemps ie sucre 'russ ques jours Le fecord dé POSTTIONS n “HAUT SA SALAIRE + 

M. Norbert Nolin est grave- tanues par n°8 gradnés à - 


decupe_un rang. _£ 
lui seul, Si t d'employ = À 
met indisposé chez lui. papier À de Dies. 52 nes L édiatement faire vou Ar 
MORTS rangements avec le prin 


cipal Houston du $ 
Il y a un peu plus d'une se- | 
maine nous avons eu la dqu- 
leur de perdre M. JB. Beau- 
dry, déccdé à l'hôpital de St- 
Boniface. Puis ce fut M. Al- 
fred Généreux, fils. Tous 
deux ont été enterrés au mi- 
lieû d'un grand concours de 
parents et. d'amis. Nos con- 
doléances aux familles des 
chers défunts. dé 


e Et vous rapperteront 
. Interet au taux de:- 
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222 AVENUE PORTAGE 4 7, : PNONE .A4073 


BRANCHES: Federal College, Regina; Portage Business College : 
et su À Businéss tar, 
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A.Ste-Anne 


Lans [ML ET - 


Dividendes sur l'argent Que vous - 
Une parabole 


Un père qui av ait sept fils au moment de mourir, les mañda à 
son chevet. Sur la table se trouvaient deux paqüets contenant 
chacun sept petites branches. D'un paquet il fonne une branche 
à chacun de ses fils priant. de les rompre. Chacun à tout de rôle 
trouva la chose facile. Ils brisèrent ces branchés sans effort. 

Il prit ensuite l’autre paquet contenant sept branches unies 
ensemble par une petite corde et pria chacun de ses fils de tenter 
à tour de rôle de les rompre. Chaeun essaya mais vainement. La 
lecon qu’il enseignait fut rapidement comprise par les fils. In- 
dividuellement ils pouvaient être vaincus, mais unis ils réussi- 
raient en dépit de tous les obstacles. 

Cette leçon est lentement mais sûrement apprise par nos fer- 
miers. Le monde apprend lentement mais sürement que nos 
“ouvriers du sol” sont les téritables hommes d’affaires des na- 
tions La profession exige des hommes et des femmes au sang, 
vigoureux et leur industrie n’est jamais trop récompensée par les 
succès financiers. Quand les vallées chantent et se réjouissent, ce 


Monsieur Camille OS 
. a l'Hotel de Ville. 


Saint- Boniface 


BANQUE D'HOCHELAGA. 
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Nous achetons et vendons tral- 


n’est pes seulement les fermiers, mais tout la création qui se rit ae faincer Lune dés "ONE: tes, or, argent et billets de ban- ‘ | 
ï n - A Len sd 
réjouit. C’est une prospérité qui devrait exclure toute envie. On Bert, Su Pierre dois et Winnipeg due des pays étrangers, . 


ne peut pas dire cela de toute autre chose. 

Tout fermier doit à sa famille de contribuer au progès maté- 
riel de son district ainsi qu’à son progrès social. Il ne le peut pas 
faire en donnant sa clientèle à des ‘ Maisons de commandes par 
la poste”, à des milles de chez lui. Cela n’ajoute pas à la valeur des 
terrains. Cela détruit la ville, le centre social du district. C’est 
pas la ville de distriet que.se mesure la prospérité d’un district 
et le type de ses industries, 

Cette prospérité peut être obtenue par les Farmers-Mutual 
Stores, propriété des fermiers, conduits par eux, supportés par 
eux. Chaque district devrait avoir un magasin dernier gerire,— 
l’égal du magasin de ville, où les prix sont meilleur marché, grâce : 
à un moindre loyer, etc., ete où les fermiers participent aux béné- 
fices que donnent leurs achats aussi bien que ceux de leurs voisins. 

Plusieurs autres éndroits de ce eontinent et des aütres con- 
tinents, ont démontré la possibilité du succès de ce grand mouve- 
ment des ‘Farmers Mutual Stores”. Ce mouvement est ferme- 
ment établi et enthousiastement supporté dans tous les centres 
maintenant organisés dans l'Ouest canadien. 

Le pouvoir d’achat d'une communauté unie vous permet 
d’avoir tous vos produits à des prix raisonnables et réduits avec 
les profits en plus. La corde mutuelle de l’unité unit tous Îles 
groupes de même que Ja corde unit toutes les branches du paquet. 
La devise de la communauté devient: Tous pour chacun, chacun 
pour tous. Votre village devient un véritable eentre commereial 
avee des bons chemins qui s’en échappent dans toutes lés direc- 
tions au lieu d'un hameau mort avec des rucs produisant de 
l'herbe. CRT: ‘In 

Pour tous renseignements concernant l'ouverture d’un pro- 
gressif Magasin Mutuel des Fermiers dans votre district, adrés- 
sez-VOUS à 


The Farmers Mutual Store, Limited. 


B. T. TUCKER, Président. 


, Lasalle, 


AGENCES AU MANITOBA: Bruxelles, Chortits, Labrog | 
Otterburne, Saint-Claude, | 


joprion D 0 pi tn 5 de Lourdes, 


N'achetez pas des 


DISQUES VICTOR 


Qui ont servi à des démonstrations. 
Procuréz-vous des disques parfaits et intacts chez McLean, Toys 

‘les disques enregistrés au Canada expédiés à n'importe quelle ad 
Nous avons un assortiment complet de disques. Victor fran 
Catalogüe dd disques envoyé gratuitement sur demande. H; 


Quand vous se À aux Le ar EU: pensez à 


La plus grande maison de musique de l'Ouest , 


329 AVE PONTA“GE 


142 


eng WINNIPEG. 
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J.- À. CHARE TTE 
ST-BONIFACE, MAN. 
PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA, 
CHAUFFAGE À EAU CHAUDÉ/ VAPEUR, Al CHAUD | 
COUVERTURES EN TOLE ET EN AA ne 
CORNICHES ET VENTILATION ET TOUS TRAVAU 
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es autres bâlisses de ferme. 
FE. qui vous donnera un bons service. 


A . En rouleaux de 100 pieds carrés, complets avec 
jh clous et ciment: 


panne dangers pooscmscn ess vod 


PEINTURE MORICE PQ 


N 
Spécial: le gallon DRE +: 12 


Peinture blanche très pure pour intérieur jou 
extérieur. Soldée à un prix très avantageux: 


Pinte 
$1.65 


Y, gallon 
$3.10 


Chopine 
90c 


’ 


SUPREME ESSENCE | 
FAIT LE SIROP D'ERABLE 
DELICIEUSE DANS LES DESSERTS 


WESTERN CANADA WHOLESALE SUPPLY, Distributeurs 
Casier postal 2113 Winnipeg, Man. 


pra esse mac SRE 


 PIPLACEMENTS “anses 


--et chance de gagner un million. 
Et LL LE 


. Ÿ Un homme prudent exige deux conditions surtout 
“44 dans un placement: grande #‘curité et bon rendement. 
| ee # Les obligations à lots du 


À CREDIT NATIONAL 


ont la tie de sécurité la meilleure au monde : la 
{ i garantie du gouvernement français. 
NC { Elles assurent un, intérêt annuel de 5% payable 
à deux fois l'an. 
Y Elles sont exemptés d'impôts français présents et 
futurs. , | 
f De plus, en raison de la baisse temporaire du change, 
cn paie encore au Canada ces obligations de 500 francs 
moins de la moitié de leur valeur (c'est-à-dire moins de 
450.00). Quand le change aurà repris son cours nor- 
mal, le capital placé dans leur achat doublera done 

: , Cure 


Ÿ Enfin ces obligations participent cha année à 
i tira toujours sous la garantie de l'état 
çzis, et sont remboursables par lots ellant de 

50,000 francs à un million. 


Tous renseignements et liste officielle des 
numéros gagnants fournis par 


| SOCIETE GENERALE DU CANADA 
enncr ne LA BANQUE PROVINCIALE QUEBEC 
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l : : Toiture de-haute qualité très facile à poser ct - 


haben Sapin à usa ls ados 


pas à convertir un plus grand nombre des nô- 
tres à garder des vaches, je crains fort qèe 
nous he progressions pas ausèi vite que le de- 
mande notre défense nationale. Les vaches 
règleront la question de notre inf'uenec.+ -: 

vous bénis affectueusement, 

Arthur, Archevêque de St-Boniface. 

Voici la circulaire du ministre de l'agricul- 

ture de Québec. \ \ 


Messieurs, = ne 


L'indutrie laitière, dont les débuts ont été 
bien modestes dans la province de Québec, a 
marché. de”progrès en progrès depuis quel- 
ques années et, aujourd’hui, elle peut être-con- 
sidérée comme le baromètré de notre agricul- 
ure.” Si elle s'améliore c’est l’agriculture ton- 
te entière qui en bénéficie, si elle reste station- 
naire, l’agriculture et tous cultivateurs restent 
stationnaires, pour ne bas dire qu'ils rétrogra- 
Cr parce que teux qui n’avancent pas recy- 
Tent. é | | H 


Mon département n'a rien négligé, il: me 
semble, pour placer au premier rang cette 
importante branche de‘ l’agriculture., L'éta- 
bfssement de l'Ecole de Laiterie, la législa- 


tion concernant la fabrication des produits, 


la réorganisation du système d'inspection, Lt res, et elle recevra en cela tout l'appui de mon 
fondation de la Société Coopérative Agrico! nent Je von rais qu'elle puisse aus- 
des Fromagers de Québec, aujourd’hui: CUo#.  # compter sur l'encouragement des_cuhva- 


ptrative Centrale des Agriculteurs de Québec, 
nos Compagnes en faveur du contrôle laitier 
ont donné des resultats tangibles. 

Aussi, je suis heureux dé-pouvoir déclare: 
que, grâce au concours intelligent de la classe 
agricole, la province de Québec peut être fié- 
re des produits laitiers qu’elle met sur le mar- 
ché Notre beurre est inconstablement le mei!- 
leur du Canada -- sa renommée et les prix 
qu'il a obtenus aux grandes expositions le dé- 
montrent. Nous ne fabriquons qu’une bien 
faible proportion de beurre de qualité infé- 
rieure. 85% du fromage vendu par la Coopé- 


rative Centrale des Agriculteurs de Québec a\ 


été classifié No. 1, en 1919,'et 75% de notre 
production totale de fromage a reçu la mé- 
me classification. SE 

Les propriétaires de 1,156 troupeaux, com- 
prenant 10,406 vaches, faisaient le contrôle 
laitier dans la province de Québec du mois de 
juin dernier, tandis que toutes les autres provin 
ces du Canada n'y inscrivaient pendant le mé- 
me mois, que 649 troupeaux, comprenant 5.621 
vaches. | 

Je me plais à connaître et jé voudrais que 
tous les cultitateurs comprennent que la Coo- 
pérative Centrale des Agriculteurs de Québec 
a été pour beaucoup dans l’amélioration de 
nos beurre et fromage et partieulièrement en 
ce qui concerne notre système de vente. 
Notre fromage était autrefois vendu d'une 
manière lamentable. On avait adopté deux 
modes principaux de vente aussi défectueux 
et injustes l’un que l’autre: ou bien un groupe 
de fabriques consignait sqh fromagé directc- 
ment à l’exportateur, le laissant entièrement 
libre d’en disposer à son gré, sans s'inquiéter 
de la bonne renommée des produits ni 
leur qualité, ou bien le fromage de toute une 
région était confié à un vendeur qui à son 
tour le cédait aux exportateurs. , 

Ces deux modes de vente étaient, de plus, 
viciés par la pratique des prix moyens dont 
nous avons pris tant de temps è nous débâr- 


Le lord-maire de York w 
meurt. 


pler 
Londres, 25 — Le Lora-Mai- | ‘°"dres. 
re MacSweney du Cork est 
sens connaissance à La prison 
de Brixton, à la suite de la 
grève de la faim Sa condi- 
tion est telle qu'on attend sa 'É 
mort d’un momeént à l’aure à 
moins que le, gouvernement in- 
tervienne et le mette en liber- 
té. 

Son épouse est allée lui ren- 


ai vu, mais. 


sa 
l'Irla Ma 


ite ét elle eroit l'a- -| vant à Lloyd George, à Lu- 
put M ad fa nié fois. | marierais jamais sachant qu'il | cenne. Pa 


‘Laieez-moi vous ban a ot = À 


FEU ARTE Per RE LITE eu 
di sur à vËce ad eo Rae dvd une AE AM 


gl de 


longuement, a-t-il “dit, je! 
ne serai pas capable de vous 
voir la prochaine fois que vous 


Après cette visite à son mari. 
MacSweney fait le por- 

trait suivant du lord maire. 
“Terénce est très faible. Ses 
eux étaient tristes quand je 


pas de mourir s'il savait que 
aiderait la cause de 


pour vous, m'a-t-il dit. 
i répondu que je ne me re- 
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‘cohséquencés #" combler et il faut que toutes 
“les énergies tendènt à la faire. disparaître, 
l'honneur.et-Vintérêt des prodücteurs -de-fro- 
mage 6c a province de Québec lexigeht 


Avant la guerte, les exportateurs expédi- 


aiént en Angleterre une grande partie de notre 
fromage de vremière qualité sous le nom de 
“Ontario” ou “Western”, laissant la marque 
“Québec” au fromage dei qualités inférieures. 
Pendart !a durée des, hostilités, une éémimis- 
sion: d'achat a été nommée par le gouverne 
ment Impérial ct elle a pratiquement réqui- 
sitionné, lout 1 otre fromage. Elle nous a ren- 
du jusfice ep ’e classant et en le payant sui- 
vant sa qua'ilé, sans s'occuper de sa provenan- 
ce. Mainterant que.le commerce est redevenu 
libre, voilà que t'on veut recommencer le mé- 


me système d'avant-guerre et déprécier notre |. 


fromage à l'étranger L 

La Coopérative Centrale des. Agriculteurs 
de Québec a cru qu’elle devait à ses membres 
et aux producteurs laitiers de Québec de pren- 
dre sans tarder les mesurés nécessaires pour 


“que notre fromage soit offert au matché An- 


glais sous son vrai nom Elle prend donc l'i- 
nitiative d'exporter elle-même notre fromage 
directement en Angleterre, sans intermédiai- 


teurs Je voudrais qu'ils comprennent la très 
grande importance de cette nouvelle orienta- 
“tion, qu'ilssoient convaincus que c'est pour eux 
que la Geopérative Centrale-des Agriculteurs 
Aé Québec travaille, qu'ils sont les principaux 
intéressés et qu’ils ne doivent pas lui mar- 
chander leur concours. / 

Dans le passé la vente au prix moyen et 
pour le bon et pour le mauvais fromage a 
fait perdre des millioris de piastres aux culti- 
vateurs dg la province de Québec et a retar- 
dé l’avancemeñt de l'industrie laitière pen- 
dant plusieurs années ce qui représente, u- 
ne perie encore! plus regrettable. 

Ce mode d'exportation et de payement, s’il 
était de nouveau toléré ferait perdre non 
seulement des sommes énormes, mais encore 
notre réputation suf les meilleurs marchés. 

Si les patrons veulent obtenir la pleine va- 
leuy de leurs produits et rétablir la renommée 
de leur fromage, qu’ils fassent un effort spécial 
pour apporter du bon lait à leur fabrique d’ici 
à la fin de la saison qu'ils. insistent auprès des 
fabricants pour qu’on donne un soin particu- 
lier à Ja fabrication de nos produits 
laitiers, et nofâämment à la fabrication 
du fromage, afin que notre proportion 
de fromage No 1, ne diminue pas ‘au 
moment même où nous prétendons faïre nos 
preuves et établir la renommé du bon froma- 
ge de Québec à l'étranger, et surtout que le 
bon fromage prénne-la roufe des entrepôts de 
la Coopératnve Centrale des Agriculteurs de 
Québec, pour être. éxporté directement en An- 
gleterre, sous son vrai nom. 

Je compte que tous les cultivateurs de la 
province de Québec seront assez soucieux de 
leurs intérêts pour apprécier cette initiative 
et pour exiger que les 75% de fromage dé pre- 
mière qualité qu'ils produisent soient vendus 
comme telle, au prix de la premiére qualité 
et sous le nom de QUEBEC. 


.. 


Le ministre de l'Agriculture 


ET 


sa loyauté, pour ses principes 
irlandais, pour son propre a- 
mour pour liIrlande. 

Un millier d'anciens soldats 
ont tenu hier une assémblée de 
protestation deyant- la prison 
de Brixton. d 

L'épouse dé lord-maire a 
câblé à New-York-pour  don- 
ner des nouvelles. à Peter Mac- 
Sweney son frère. 


il ne regrettait. 


seule peine est 


Je luila envoyé le télégramme sui- 


parents d 
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ils fait que ce travail, dèpuis dix ans, 


rüit sans peur. Je l'aime pour. 


Sa soeus Mary MacSweney 


he à 


: L'hôtel -Clareñdoñ, comme 
toutes les vieilles bâtisses de 
Winnipeg, x enfin terrriné ses 
jours. Beaucoup des anciens 
peuvent :vous causer ‘de ln 


{construction ét des hauts. faits |: 


de cet hotel. Ils vous rap 
leront surtout que la brique 
employée dans la co aC- 
tion- de cette bâtisse füt tirée 
de la cave même ét préparée 


dc la rue Donald. | 

Ces mêmes briques sont de 
nouveau employées 
construction de l'édifice à deüx 
étages qui remplacéra le vieil 
hôtel Claréndon qui lui avait 
cinq étages. 5 


. Au nombre. de ceux qui ont 
été déplacés par la démolition 
du Ciarepdon se trouve Fow- 
ler Optical Co., autrefois Roy- 
al Le cr Co., qui occupa ûne. 
a du. premier étage du 
‘larendon, rue Portage 
pendant plu de 13 ans 

II est maintenant installé à 
340 avenue du Portage, 5 pnr- 
tes à l’Ouest d’Eaton. 


La contrebande des spiri- 
‘tueux par torpilles, … 
New-York 29: —: Avec des 
torpilles qui portent les spiri- 
tueux sous les eaux d'un pays 


à l’autre, et des embarcations 
rapidés-qui- font--le-réste sur 


trict de”Chicago, ont une rudé 
tâche à accomplir d'assurer 
l'exécution de la loi Volstead. 

Le major A. Dalrymple ins- 
peu pour le Wisconsin et 
’Illinois se porte garant de la 
vérité de l’histoire des torpil- 
les. IV/est venu consulter le 
comniissaire Kramer au sujet 
de l'augmentation des agents. 
.“J'ai moi-même intercepté 
un de ces projectiles liquifères 
a-t-il dit La”torpille part de 
la rive canadienne, soys trois 
pieds d’eau à une allure modé- 
rée. Lorsque sa force s’est 
presque dépensée, près de la 
rive américaine, on en fait la 
cueillette. Mes hommes ont pris 
un équipage en flagrant délit. 

“Les Grands-Lacs\sont cou- 
verts de toutes sortes d'embar- 
cations de yachts, etc., qui font 
la contrebande des spiritueux 
dy Canada aux Etats-Unis; 
Mais la surveillance est stric- 


te et nous contrôlons de mieux |_ 


en mieux Ja situation Au 
cours des quelques derniers 
mois, noys avons saisi, dans 
nôtre district, pour deux mil- 
lions et demi de spiritueux de 
toutes sortes. En deux semai- 
nes, nous avons fait main-bas- 
se sur 22,000 caisses de bois- 
son-” 

EE 
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| COURS DU GRAIN 


Cours fourni par le Comptotr Agricole 
æ# 


LUNDI LE 30 AOÛT 
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No “1 Nord déc 


Ne Nord Géoterg "1: "": "#08 
No 3 Nord décharge ..,........ 2.69 
No 4 Spécial ....,,.... LS sea re 2.55 


Collège du 


| # À 
Sacré-Coeur 
Swan Lake, Man. 
Fondé par les Frères de No- 
tre-Dame de la Miséricorde, 
Pensionna catholique pour gar- 
cons. L'enseignement qu'y si 
ne 4 pour but de 
les jeunes gens à l'agricuitur,,, 
028 9P eUUe4 “01000 ne. 3 


là même, sur un lot contigué|s. 


duns la] 


les lacs, les agehts dans le dis- |” 
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Frais pondus à l'expéditeur fe :cam- 
pagne. Pertes’ déduites :. ., ::,, Pr VA 


see DR en un + 1 
Crèmarie, Aux . détailleurs.… f 
De forme. Aus euirnuS de 


A tas MESRINE 


(y: 
17 À 


* Farine— PES | ,5 | À : 
Conformément à l'apretô gouvernef 
tal. Comptant aux marchandgf ! * 
de la ville, entr. 


Five Roses, Sac de 98 fiv ..... 
Five Roses. 2 sacs de 49 Hv....87,50 


Purity..2 sacs de 49 livres...,.. 97:50 
Purity. 4 sacs de 24 livres..... 9750 
Royal. Household. Sac 98 üv....8740 


Gruag ..,..::,iurvsec 4.75-#5/00 
Légumes 
Patates, Le minot ,...,....... x 
Betteraves, la livre ...,...:...., 3 
Nav ln VMS... vssssases 1 03 
Ca . 14 tivre ......,,, 44 “04 
Concombres la douz .....,1,, 100 
Oignons du exàs, la livre . « 06 
Oignones verts la douz ...., ..: 26 
Choux la livre ..........,...,.. 1,03 


Fèves du Manitoba la livre .,..,: 
Pois verts la Hvre ..... faShoouce (4 


.: AHmentation 
Son la tonne ... 
Gru la tonne 


Foin— 
(F.0.B. Winnipeg. 
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“CULTIVATEURS : | 
FRANCAIS 


Souvenez-vous que 
nous sommes sur le 
marché pour vendre # ” 
commission votre blé, 
nn orge, seigle et 


Nous vérifions l’ins-. 
pection et la et | 
vous donnons les plus. 
hauts prix aû temps! 
de la vente, Avances” 
libérales faites sur 
connaissements ‘Bill : 
of Lading”’. : 

Ecrivez-nous ot 
“‘Jéphonez -nous 7 
“toutes informations ; 

que vous désirez. %; 

Référénées "17 

Banque d’Hochelaga, 
Winnipeg, Man. 
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| contiais 
c'est d 


fa 


ux 
D 
me fermant les yeux, com- 
ur rappeler un souvenir 
demañda : 


LAT) 
A 


tinct-aux extrêmes de 


pouvons eo 
que et de la viole 


t}: — Commënt as-tu quitté cet- di dé ra f gli ordi 

» usine ? Re on est plus fort pour soutenir 
— Il y a deux mois, 4 ndit|la lutte, on ne risque pas de 

mn} Jacques, à cause d'une discus-|}faiblir. 1] faut nous quitter, a- 

sion avec un contremaitre. a ah serres Le = + 
-— Tu as été renvoyé, n'est: |dicat anit demain. J'en! nier jour. mais il n°os& 

‘ice pas? C'était à propos de la|suis le secrétaire et je te ferai 10 
mort d'un uv niimé Rol-|recevoir. "A A troubler cette illusion male. 


es qui s'ap- 


sur lui, et lui ne sa- d'un temipérament surexcité 


’à la névrose, uniquement | t 8 s, un: 


-{joint par un camarade qui lui j ; té s 
teridit la main et engagea la a 


rad ais di F se contenta de répondre: =: . 

conversation. | - land... Il lui tendit a main. Puis, Use Quelle rise ‘avioié 

- — Gérard, n'est-ce pas? de- Fe. ia ie er hu set — Comment sais-tu celà?  -| fixant dans les yeux dé Gérard} ,çus Sntinderr | 7.4 

manda-t-il. l'autre, formant le plus étrange PS : [son fegard brûlant comme! YEN 43 

| 2 | , contrasfe, Jacques, avec sa for- ous avions entendu par x Peut-on jamais suvoit?  ! 

présent; en retrouver un au- — Oui, répondit Jacqües: te carrure, sa haute taille de ler de cette affaire. Sois tran-| Pour allumer én Cette âme sal jitelle. Mais’ tout va bién | 
tre: Et, à son tour, avec une nu- paysan l'autre avec 200 quille, ajouta Daniel, tu ne se-[Cônviction passionnée, il lui} haintenant. Comme je ‘suis © 
Puis, dans cette âme révol- | ance de réserve et de timidité : frêle mal enveloppé dans des | cha 11 coibiait bien: f ras pgs à la rue ici pour une|montra la cité frissonnant dans | héureuse! * CRT | 
tée, les longues soufrances des| — Et vous? vétessents tiob euinles Pour-|. ntier, il comptait bien faire Li 5 £ion avec un contremai-|le crépuscule, sous la brise du! Le père se sentait de plus | 
derniers. jours avaient laissé| L'autre fronça le sourcil. .|{ant. cé n'ét : sGérard qui, |" Jour, un convaincu, un mi-|tre. Et, uant aux Câbles Elec- | soir. - joyeuse humeur. Tandis qu \ 
lés germes de. haines violentes. — Nous nous tutoyons, ici, ds deux: semblait le plus is litant. | ne triques, ils ne-tarderont pas| — Vois-tu, nous serons plus | achevaient le répas, il se trôûe i 
de avait pasionnément détes-|repritil.  * Daniel le dominait déjà réel-[ Un peu surfris dès paroles | d’avoir aussi leur Syndicat. |forts que ce monde, dit-il en-|na vers son fils ét lui dit: 
té la société contre laquelle il is il ajouta: Mini vie de aidant — Alors, tant mieux, dif Jac-|core. Nous aurons l'indompta-| — jen, André, tu rés 4 
se trouvait seul à combattre. 11!  — Je m'appelle Daniel. dE hysionomie lrobériques sd ques, si j'ai été lé dernier! ble volonté qui renverse tous |tourneras en classe! - Es 0 
‘avait eu dans le coeur et sur or re alors, regarda plus!" J"sais peut-être, reprit- |©°®t" les mbrsurés. du froid. Les! __ Le’ dernier?. Non, reprit|les obstacles. D’avance, salu-| Le petit releva la têté; uhé  ! 
‘es lèvres des paroles de ma-|attentivement son compagnon. il, que nous avons fondé jeil”°"sures du froid proviennent d'un] j’ouvrier, dont les yeux se. voi-|ons la victoire. expression de. désapbointé: a 
lédietion pour ceux qui jouis-| Maigre, de taille moyenne, les! Syndicat. Je pense que tu ne |"P lens séjour par des ventes gla-|lérent de tristesse. Ah! il en] lis se séparèrent. Et tandis|ment passait sur sa physionos 
mme Péules légèrement voûtées,|,, pas à demander ton | °" des temps trop froids. Contre que Daniel regagnait sa cham: | mie. s 4 Je 
aniel aurait eu l'apparence inscription... Nous avons tant °°! °n ne saurait (gguver de meilleur bre d’ouvrier, retournait à ses]. __ C'est vrai, dit-il, j'ai pet- 

[Les cors sont esusés par le port de |chétive sans l'expression d'états unis pqur-nousl remède, que l'Huff_ Electrique Su livres, à son labeur solitaire, | äu. He. 
‘bottines trop étroites. Mais aucun | nergie tenace qui se lisait sur ; docteur! Thomas: elle met fin. à l'in- - 


n'en devrait bien longtemps souffrir 
Quand il a à sa portée le Holloway's 
; Corn Cure. er 


Cette année, tout indique 


Il ne peut en 


Des maisons telles que le Win- 
nipeg Grain Exchange, le Bureau 
de Poste, là Banque Union, 
l'Union Trust, l’hotél Fort 
Garry, etc., ne brûlent que du 
charbon d’Alberta — pourquoi 
ne le feriez-vous pas}? 


eu Que vous usiez de l’eau chaude, 
de l’air chaud, de la vapeur, que 
vous chauffiez directement ou 
uon, que vous usiez du vieux 
poêle ou de la fournaise, il y a 
uu geure de charbon de l'Alberta 
qui vous satisfera pleinement. 


PAR 


sôn- visage. Les yeux, aux or- 
bites profondes, très noirs, et 
‘ - plus noirs encore/sous le sour-: 


u 
de wagons et le grain et le A ms 
même temps,—le charbon devra attendre. Le € 
porté maintenant — si seulement vous voulez bien maintenant donner 
votre commande à votre fournisseur. 


poser que peu de char 
prend chez lui assèz de charbon pour le con 
- et le fait maintenant, le problème sera résolu. 


CETTE ANNONCE EST PUBLIEE 
LE GOUVERNEMENT DE 
L'ALBERTA DANS LES INTERETS | e 
DES MINES DE L'ALSENTA. 


défendre! 
Les derniers mots de Daniel 


: AUREZ-VOUS DU 


CHARBON CET HIVER? 


Lg 9AN dernier, avec pleinement de wagons, les mines d’Alberta pu- 
rent difficilement, durant l’hiver, subvenir aux besoins du Ma- . 
nitoba et de la Saskatchewan. 


La, récolte ‘était petite. 


la récolte sera bonne, — il y a peu 
n ne peuvent 


être transportés en , 
arbon peut être trans- 


; —Mais si chaque client 
uire jusqu’en décembre, 


Î 


Prudence d’abord: Commandez 


VOTRE CHARBON MAINTENANT 


1918 production de l’Alber- 
ta: 6/148,620 tonnes. r 
1919—production de l’Alber- 
ta: 5,022,412 tonnes. 
Près de 1,000,000 de tonnes de 
la production de 1918 ont été em- 
ployées en 1919, 


N'’aeceptez votre charbon de 
l'Alberta que de vendeurs res- 
ponsables. Vous obtiendrez ain- 
si la qualité que vous comman- 
dez. 


flammation et supprime la douleur. 
L'action de éette -Hüile est instanta: 
et-le ton d’âpre menace sur le- née et 11 est très'fuené de san servir. réveni …. Nous 


En 
leur pr ns l'avenir. À 

FA ra per a vibrante, 
tandis qu’en prononçant ces 
mots ils passaient sous la voû- 
te du chemin dé fer. La ville 
était devant eux, dans l’acti- 
vité fiévreuse d’un':soir d’au- 
tomne. Et s’exaltant au son de 
ses propres paroles Daniel con- 
tinua : 

*— Ah! combien c'est une 
grande oeuvre que de préparer 
ainsi, l'avènement triomphant 
de la justice! Comme :l est 
beau, nore rêve de renverser 
le vieux monde, plein d’égois- 
mes et de méchancetés, pour 
{élever sur ses ruines la cité 
nouvelle et florissante de fra- 
ternité! Nous accomplirons 
cette oeuvre... Nous réalise- 
rons ce rêve... Du moins nous 

mettrons toutes nos forces, 
aissant à d’autres, s’il le faut, 
le soin d’achever notre tâche. 

Mais il viendra bien tôt ou 
tard, le jour où seront effacées 
tant d’inégalités irritantes, où 
l’on ne verra plus de riches ni 
de pauvres, de patrons ni d’ou- 
vriers, rien que des hommes, 
travaillant fraternellement pour 
l'intérêt commun et le n- 
heur les üns des autres. 

Et Jacques Gérard, entrainé 
par l’accent inconnu de cette 
éloquence ardente, incapabl 
de reconnaîtré ce qu’il y avait 
de chimère en cet idéal ma- 
gnifique, enthousiasmé par ces 
mots de ee et de fraternité 

ui éveillent toujours au coeur 

e l’homme un écho profond 
Jacques Gérard suivait main- 
tenant ‘son compagnon, qui 
sous les arbres jaunissants du 
quai, avec des gestes saccadés, 
emporté lui-même par son ré- 
ve, continuait de. parler: 

— On nous a trap bercés de 
dointaines prorhesses! On nous 

a montré un monde meilleur 
où seraient supprimées les in- 
justices de la terre. Et au nom 
de cette espérance, on nous a 
dit de pardonner, de nous ré- 
signer et de souffrir. Nous ne 
voulons pas nous résigner! 
Nous avons le droit de ne pas 
souffrir... Ah! lorsque nous 
avons fondé le Syndicat, nous 
n’étions pas nombreux encore, 
et plusieurs se moquaient de 


RE 
Pilule qui a démontré sa valeur, Ceux 


a trop bércés de lointaines 
imêsses. 


voir conquis pour la cause un 
combattant nouveau 
de son côté, revenait 
vers sa.demeure.. Les. 
de son comp 
en sa mémoiré, L'irrésistible 


conviction qui #ibfait tout à 


l'heure dans la voix de Daniel 
lui avait arraché cette 
se ardente: “Moi aussi, je ‘se- 
rai des vôtres!” 11 la renouve- 
lait, à présent, dans le calme 
de la réflexion. Une lumière 
pénétrait son esprit; ‘il com- 
mençait d’entrevoir l'existence 

nouvelle qui s’offrait à lui. Il 
ayait vécu jusque-là sans dé- 
sirs et sans espérañces, dans 
$a solitude et son égoïsme, sans 
participer en rien au profond 
mouvemert de l’âme populai- 
re, qu’il ignorait presque en- 
tièrement. Et voici qu'on lui 
proposait de collaborer à-une 
oeuvre mystérieuse d’éfnanci- 
pation, de justice... Oui, cer- 
tes, il se donnerait tout entier! 
Quand -une fois on a souffert 
avait dit Daniel, des odieux 
caprices des puissants de ce 
monde on est plus fort pour 

utenir la lutte. Il travaiflerait 
avec lui, avec tous les autres 
camarades, Quel serait au jus- 
te ce labeur nouveau, par quels 
chemins ils marcheraient vers 
leur commun idéal, Jacques ne 
le savait pas et ne songeait pas 
et ne songeait pas à se le de- 
mandet. Üne seule idée s’em- 
parait de lui, une résolution ge 

fixait dans sa volonté. Er il 
l'exprimait encore, n€ cessant 
pas de répéter, comme si Da- 
niel eût: été près de lui, sa 
prome de tout à l'heure: 

Oui, je serai des vôtres.” 

On- l’attendait avec impa- 

tience dahs lle ré apparte- 
ment de la rue Sébastien Gry- 
phe. Jeanne se demandait an- 
xieuse ce qué serait cette ex- 
périence d’un premier jour au 
chantier. Elle sut bientôt que 
sa crainte était vaine. Jac- 
ques semblait plus joyeux qu'il 
ne l’avait été de longtemps. Et, 
tandis qu’elle l’interrogeait, il 
répondit, d’une voix où passait 
toute vibrante sa confiance de 
prosélyte : 
\ — Oui, tout s'est passé à sou- 
hait. Le chantier et l'usine ne 
se ressemblent guère. Sois tran- 
quille, je ne serai plus renvoyé 
pour une discussion avec uh 
contre-maître. 

— Ah! Dieu nous exauce, re- 
prit-elle. J'avais peur d'une 
mauvaise surprise, Et j'avais 
tant prié pour qu'il n'arrive 
rien! 

Une ombre passa sur le front 
de l'éuvrier. 11 se souvint des 
paroles de Daniel: “Qn 


sses.…”"-L fui mécon 
voir que Jeanne attribuait 
sa vaine prière le succès 


PARC AR ph en 


Fo 


heureux et doucement fier d’a-{- 


_ Jacques, 
lentement 


paroles 
on FMonnalent travail les camarades du 
‘[tier se. dirigeaient par de | 


romes- | 


sde 


Puis, au bout d'une seconde, 
avec un sourire? il ajouta: , * : 
== Mais je suis bien content À 


MS 


groupes vers le modeste sk 
ui servait de “siège social” aü | 

Syndicat. Gérard accom és 

gnait Daniel. La réunion 

vant être ‘importante, celui 

apportait quelques feuilles 

papier, afin de prendre des ue + 

tes, de préparer un comp 

rendu. Il avait aussi réd ts 

en hâfe quelques idées, quel + 

ques phrases, pour mieux € 

poser tout à l'heure son o 

pion aux camarades. Et, ché : 

min faisant, il expliquait à 4 

rard le sujet! et l’importand 

de la discussion qui-allait s'og. - : 

vrir. , à 4 
— C'est une cotes PE 

il s’agit d'organiser, disai Al. 4 

Nous en avons assez, tu com | 

prends, de porter à des coms 

merçants inconnus notre clien- / 

tèle et notre argent et d’achés. : 

(er bien cher des marchandi- 

ses souvent douteuses, Alors 

nous ferions nos achats en 

commun. Nous aurions un pé 

tit magasin, un entrepôt; où 

les camarades  viendraient se 

servir. On réaliserait quelques 

nn pr qu ourraient ‘être 

consacrés a propagande, … : 

Side s’il ne s'agissait que a V1 

cela... ’ 4 


Et le doctrinaire re arais- 
sant, pour qui nul détall n'ést. 
minime. lorsqu'il peut-servir 
à ‘illustrer sa thèse, Daniel a- 
joutait: HT 

— Mais une Coopérative, 
c'est déjà presque, en f, 
société collectiviste de demain; | 
c'est un pas de plus vers 18 
socialisation de la. conso - 
tion, puis de la production, ‘° 
Nous.révons d’une société où: 
chacun, sous Je contrôle dé 
l'Etat, fournirait sa part. dé. : 
labeur et recevrait sa part d'ex- 
istence.... Nous nous accohtw 
merons à ce régime en nous … : 
associant ‘ainsi pour notre, vie 
matérielle, C'est ce que les'ca- 
marades ne éofnprennent bds 
as tous — reprit-il, car ce 
rêveur n'eût pas été complet 


CETEEE 


s’il ne se fût doublé d'un 
timiste entêté: res 
(suite en page 8, 


Une cure du rhumatiseme. Üne 
douloureuse. et persistante du 
tisme provient des 

résultat du 1 


Pet 


w e cyedhs hey Did. FT PT RENTE vil Lg 
ve 3: 4. eu - Le ai ver LU 5 ; ru de Purée: ST *F 


ns 


“des Etats-Unis, Le Baltic, le/5,401,000! baisse de la niais- 

| ve D et a pie qui saeni sance amenée par. la mobil 

6 mne di} emble ] : Ta] s e partir, sont re- ions d’hômmes entre t 

eg et don à “de 109 livres eur] veur de la grève générale: A tardés Li muité de cette grève|45 ans, 20,200,000, ù: 
sien toù Le 8 es L peus mire - ee ont “À cantns pour rasée ; ANR, 

+ , trois. veur ñ ü Eu: dar: 7 ne 
à campagnes du chômage. "2.7 on voeu de 1e Lines | bel [L'ANGLETERRE.| MENACEË 
sont astrèt pa Les mineurs de Welsh ont |nard ont rejoint le mouvement PAR L'ALLEMAGNE 

ns pose: fe l'été presque unanime à deman- | aux applaudisséments de leurs x Me ET 

yder la grève. si rt NC@märades.. : . Londres, 28 -— Le relevé of- 
| La Fédération des Mineurs a| Les grévistes sont décidés à [ficie! de l'exportation! en An- 
Jeu une assemblée, hier, et-alne charger aucun navire bri-|æleterre constate que l’Allemü: 
discuté la question à savoir. si,| tannique tapt que la Grande-|£ne :y a exporté se l'ar- 
sen cas de grève. elle allaiäper-| Bretagne n'aura .pas fait droit|Mistice pour dix millions de 
mtiméttre aux . compagnies ” del! à leur demande. d livres Sterling et que l'Angie- 
prendre lés mesures nécessai- Eanton de Valera a adressé terre a exporté en Allemagne 
pres pour empêcher l'eau della parole dans une grande as- EU 43 millions de livres ster- 

remplir ies paines. semblée de 4,000 personnes qui | "8- ’ | 
—- Aucune décision n’a été pri-|a adopté une résolution félici-|. On craint la compétition al- 
tant le lord-maire de Cork de[lemande dans l'industrie des 
“gagner une victoire morale|}ouets. Au cours de l'année, 
qui sera connue de tout le|lAHemagne a atteint son ex- 
monde.” bortation d'avant-guerre, soit 
460,000 livrés sterl ag Le Ja- 
bon a exporté pour 160,000 li- 
vres. + 
L'ussociation- des manufec- | 


FAX CFEXT 7 + " 4 "1 TTY 
Sa SAR LI ELLE. 


se prononcer en  fa- 


t Ro sacrée à.la propagande socia- 

iomphe éatisel le, Qu'en pensez-vous, cama- 
voulons pasionné- rades? ., ": 
|. I y eut d’abord un silence. 

La proposition de Daniel cau- 
sait une visible. Puis, du 


AS vapines, Mouvait Que De- 
ni lait bien, jui © conti- 


dent du Syndicat — 


. Borden à la cour suprême |. s 
fond de lg salle, une voix, à- M ur à la cour | John R. Clynes et d’autres 
vinée déjà, répondit : Oitawa, 21 — Nous pppre- het SR gr Rx 

sn age © mis mais le 
PA mi pres que ce n om og we de source autorisée que gouvernement ES de don 
tive r acheter aussi cher|mier ministre du Canada, se- | ler foule mésure qui peut con- 
‘ra bientôt nommé juge-en-chef duire à u compromis, Il sem- 
ide la Cour Suprême en rer ble que les autres membres de 
pair a | Plaéement de-sir Louis Davies, |la Triple Alliance Ouvrière ne 
brenait-ii|soutfrance qui prendra $a retrdite. a ré rég pas les mineurs 
af même son Ces membres de la Triple 
Les taux sur les navires. |Alliance sont les employés de 

hier chemins de fer-et les ouvriers 


P 
térent. n'était-ce pas, en 
fet, une magnifiqué pensée; 
digne de soulever tous les eri- 


# 


le 


Par la guerre il manquera 
‘| 35 millions d'hommes. 


Washington, 27 — aprés 
une statistique compulsée par|se rappéler ses promesses, et 
la société de Ja grande guerre] de mettre un émbargo sur les 


Washington, 25 —— Le bu- de transport. re_ont perdu, en_ population |tionales. 3 
Feng Daniel a rai-|rean je ee Pis .. et Ra x 
ee ous  applaudissions |a autorisé lesiéapitaines de na-|_ nr imgf depuis ee nd 3.0 LE 
tout à l'heure... “ha dé fret à augmenter leurs | LES - LONGHOREMEN EN} A In'fin de-1913 ces nations rueûre”"dans le fraftenene" du re 
C'était bien d'ailleurs cette A SUIVRE taux de 20 à 40% et ceux des] GREVE A NEW!YORK | avaient une pépulation totale |infismmatoire. eu goutteux, anal qui 
[idée si belle du renoncement \ ) passagers de 20 à 334% | | [de 400,850,000 âmes et étant [fu lumbago, du sciatique et de touts N 
.]de soi-même à une cause su- Rd New-York, 27 — Une grève | donné des conditions normales [raideurs ou d'inflammations de mus 


GAMIN DE PARIS 


énérale vient d’éclater, chezlen 1919, cela serait devenu t t 4 1 de à 
p chargé, on ent ve Le sucre ne baissera pas. [fs débardeurs pour forcer |424.210.000 Cependant elle [ie dinäigestion "aont es ‘#ÿ mms 
conférence faite à tour del tout en r. SE 


le gouvernement britannique | n'était que de 389,030,000 
à relâcher le lord-maire de 
Cork et permettre à Mgr Man- 


nix de débarquer sur je sol 


Des Américains visitent Pa- "Halifex. 28 —On ne peut 


croire ici que le sucre se ven- 
dra bientôt 10 sous la livre. 
Les raffineurs ici ne croient 
as au rapport d'Ottawa. Au- 
ourd’hui le sucre se paye de 
de 15 à 20 sous par le, mar- 
€hand de gros. Et on ne pré- 
voit pas de baisse avant plu- 
sieurs mois. Il est vrai que la‘ 


autant que possible, par|en se croyant peut-être bien|.i, dans une belle automobile. 
des eue où pur he rh gr sa le, ils! Boulevard de Courcelles, ils 
teurs sp men ne à ’ e 

apr a vpn D ère bi s'arrêtent, cherchant sur le 


. plan la rue Daru, qui n'y figu- 
é ce moyen de propa-[cussion ne tarderait pas à le ; i 4 
y il fe VE pa À 73 Un gamin à la mine é 


tomac, des brûlements d'estomac, @u 


i i , 1e | symptômes rovenant d mauy 
te et diminution aux causes fonctionnement ts l'estomac sua 
suivantes : intestins. j # 
irlandais. Tués à -la guerre 9,819,000; |51%0°"s# 00" gé 2e °'armaciens: 


23  pharmadie à 
> i 4 s . sé , » -lpeuvent vous l'obtenir de la Natiôtiäi 
Environ 2,000 débardeurs ont | Morts causé par l’augmenta- peuvent. vous l'obteni Wholesnie. Ê 


quitté l’ouvrage et le mouve-|tion de la mortalité, les blocus 


et, comme è | . 
ée était là qui flânait. On ment s'étend à tous les ports économiques, les épidémies, 


tion rsonnelle. Mais l’interpelle. 


la Coopérative ab- « . 
— Connaissez-vous la rue 
t toutes les pensées et Daru ? 


rre 

se do os — Yes! répond le grosse, oduction a augmenté, mais 

us tiaus le. -prési- — Montres-la-moi sur lafie demande est plus forte que 
», cou carte. 


préfère vous y conduire. MENACE TERRIBLE 
. Et le gamin saute sur le mar- CES . 
chepied de la voiture, indi-[ Montréal, 26 — Dans un in- 
terview, hier, lord Beaver- 
ook, propriétaire du “Lon-- 
don Daïly Express”, qui vient: 
Œ'arriver de New-York, a dé- 
claré: 
“Nous sommes actuellement 
sous la menace de la crise in- 
pose la plus sérieuse dans 
histoire du monde.” 
: Il ajouta que tous les intéres- 
sés sont certains que cette grè- 
Xe des mineurs aura lieu et 
n que l'Angleterre est en danger 
Et le garnement détala. au point de vue politique et 
—— social. Lord Beaverbrook dé- 


2e 2 à clara que le prestige du Pre- 
LES MORTS VONT VITE mier Ministre Millerand a été 


toutes commandes par 1% poste À 13), A 
Melntÿre, Edmonton, Alta. he 


mandé la role, on passa 
tout de suite à l’examen des 
détails précis. 

Poincet papa le premier. 
Il proposait d'élire une Com- 
mission  pôur . administrer 
l'oeuvre nouvelle, Déqocier les 
achats, tenir les Co à es en ré- 
gle. uis il fallait désigner 
quelqu'un, chargé, sous le con- 
trôle des membres de la Com- 
mission, de recevoir et de ser- 
vir les acheteurs. Ù 

— Le meilleur, dit une voix, 
serait de payer un employé 
pour ce service. 

— Non, non, camarades, P - 
testa Daniel. Un employé! 


na 


nt, quelqu'un a-t-il une ob- 
ation faire ou une de- 


u, dit Daniel, une 
d'inscription au Syn- 
t du camarade Jacques Gé- 
, tout récemment embau- 
au chantier. Personne n'a 
W'objection ? 

Tous gardèrent le silence. 

— Alors Gérard est admis, 
dit le président. 
is, après un nouveau si- 
lence, il reprit: 

+ Maintenant, camarades, 
à nous avons à examiner l'orga- 
# hisation pratique de cette Coo- 
ï tive, dont nous avons ac- 
bté le principe il y a huit 
Je ferai observer, si 
us le permettez, que nous 
né devons rien négliger pour 
donner à notre oeuvré une ot- 
‘À tion aussi sérieuse, mé- 
10 e et. solide que possi- 


quant par gestes au chauffeur 


la direction. Soudain, il gr: 
vd 


— Stop! 

11 descend : 

— C’est la rue Daru? deman- 
de un des Américains. 

— Non, mais vous n’avez 
u'à retourner exactement à 
l'endroit où vous m'avez ren- 
contré. La rue Daru était jus- 
te en face de vous. Au revoir 
et merci de la promenade. 


du - 
un comble! Nous voulons ; 

supprimer le patronat, et nous 
ne trouverions rien de mieux 
que de nous instituer collecti- 
vement patrons à notre tour? 
Ne pourrions-nous donc pas 
nous rendre, à tour de rôle, ce 
service les uns aux autres? Se- 
rait-il bien difficile &e venir, 
par exemple, de 11 heures à 


suin 
(Gui 


augmenté par la victoire des 
Le spectacle de la mort est{Polonais et qué maintenant 
un de ceux sur lesquels on n'ai-|Millerand peut dicter aux, Al- 


Il # G £ Ÿ 
: LA f Fr 


midi et de 6 à 9 heures, cha- 


Ottawa, 25 — On est à déci- Heures de bureau: 9-12; 2-6 7-9. Dimanche: 9-12; 2-6 


der une randonnée aérienne à Traitement scientifique des maladies des poumons, du eoeur, de l'estomac, des 
travers le Canada. Cette cour- intestins, du rein, génito-utérines, de la peau, vénériennes et nerveuses, des femmes, 
se se ferait moitié en aéropla- des enfants et des vieillards. 


ar la Coôpérative ne e-|cun pendant une semaine, pour|M€ Pas à s'appesantir long-[liées la politique européenne. Diane. Mn (CS 
fa qu'un commencenient. 11 y|accomplir cette besogne si[temps en Amérique. Les cor-|, ms ee ds 
des Syndicals, ét de plus jeu-| simple? Que ceux qui sont|billards vont bon train dans U dite sé 2 7 ” ES + + ; 
hes que le nôtre, qui ont déja | disposés à accepter celte char- PR ue Agé due Bureau: Hôpital privé, coin dés rues Salter et Pritchard, Winnipeg 
: L è iCago. 


Mais ils ne vont pas encore 
assez vite au gré des Améri- 
cains et s'ils retiennent pen- 
dant quelques secondes une at- 


‘: Fowler Optical Co. Limited 


‘ ue ne, moitié en hydroplane, à la Le docteur Gerzabek, membre du Collège Royal de Chirurgie d'Angleterre, li- 

Autrefois Royol Optical Co. pe mere nolleite aUlears le fi du mois de septembre. cencié du Collège Royal des Médecins de Londres, Angleterre, ireriae médecin 

Fa cu déjà trop. Aussi a-t-on dé- Le bureau d'aviation tra- à Vienne, Prague, à là Clinique Royale et aux hôpitaux de Berlin est lé cerveau, l'âme 
W.R. Fowler, optométriste, le plus ancien de Wpg AN L'alr de fe Par fe vaille dans ce sens et bientôt et le coeur de cet hôpital. : 2 

corbillards .qui soustrairont lei®® verra la possibilité d’une pa- Les salles d’attente, de bureau, de consultation sont toutes spacieuses et confor- 


mort aux égards forcés des vigation aérienne. tables, 


AVIS DE DEMENAGEMENT tient point de départ serait Ha- NOTRE LABORATOIRE est muni des appareils les plus modernes pour les tra- 

SFR : ; lifax avec Vancouver pour ter- vaux de bactériologie. Nos rayons X non seulement examminent, mais’ ils font de 

: = Que ge my pr og md ep . Er be Le PPS gore eg her eArppenl les photographies. NOTRE SALLE 

F4 | . L “Sault Ste-Marie Winnipeg, Cal- j est tout ce qu’il y a de plus moderne. ; 

£ Nous sommes maintenaut de facon corbillard sera officiellement gr et autres. Avec une tem- Dans notre ‘dispensaire et notre pharmacie se trouent toutes les matières pre- 

& s lancé le mais prochain au Con- Rniure favorable le voyage mières les meilleures et les plus pures. Le dacieur compose lui-même les remèdes de 
k permanente a des entrepreneurs desi$e ferait en 50 heures. ses patients. | j 

je pompes funèbres. La famille bâtiment est des plus modernes: les salles sont spacieuses, bien ventilées et 

$ 340 avenue du Portage REX ineui gnies: | £ 

LA ront accompagner Je corbillard| La grève des mineurs par En construisant cet édifice on a eu en vue surtout de construire une maison pour 
& 5 portes a l'ouestid'Eaton. dans un second avion aména-| | l'Allemagne. les malades plutôt qu'un hôpital. ' 


ur transporter quinze per! . 
Leur EPRTRE o Londres, 26 Le referen- 
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+5 dd : hide: | amples set que tous: les auiros, vêtements vente perce ge ral HAS + rs : 
LÉ | Amément. des ‘mästes d'acheteurs qui s’empres. SE Fa | 
2 bent de s'assurer de ées étonnantes valeurs. Le : Vons pouvez ici le samedi achoter LÈR RS Pr 


k à HAS N'oubliez pas que cette te ne 
-Vous aussi devriez vous hâter de ver à cotte vente. RUE si ARE À dur que dE fur je 


Complets pour | 1e ue : pour 


é PE EEE RS re DEN AE RE EC 


brillarament we Wätson Füurniér, fils de 
+ Mr Re brasiM. et Mme. LH. Fournier de 


sur les here] bilaires : [noire paroi: noté réceme 
garçonnets RE PT ee D RS EL Mneté le ie de Loir LE 


Ent recu illie, 
ut cela nous rteineltait en 
mémoire les paroles de l'E: 
criture Sainte: “Qu'ils sont 
beaux les temples du Set p, 
gneurs, qu'elles sont imposan- |} 
tes les cérémonies du culte 
catholique”. 

Kidre le bon et-dévoué Curé 


F4 de bien vêtir vos garçons. 

influe beaucoup : sur sa conduite À l'école. 
Res -Vous aujourd’hui un lot de ces at- 
ticles à ces prix de vente. 


BOUFFANTES DEA, RTIES POUR GAR- 
CONNETS—Votre ga a besoin d'une cu- 
lotte de change. Nous en avons en worsted 
fe qualité et durable. - Bien doublées et 
fortement consues. 5_à 11 ans seulement. 


ie =$1.95 


quidé à ury.: vient de 
vous qüitter. Nous féliciton: 
M: Fournier de cette promo- 
tion que ses talents et son in- 

té lui ont méritée, et nous 
lui souhaitons un brillant ave 
nir 


Voyez à ce que vous côinmenciez bien 
l'éänés scélâitre pour votré garçonnet. 
Voyez à c> qu'il ait des habits qui le ferôni 
“sentir anssi à l'aise qgræ son voisir. 
Vous ec serez bles récompensés parents 


GRAND COMPLETS NORFOLK — Pour 
‘#rcs farçcos seulement. 16, 17 et 18 sas. 


. Fr . le RP. Normandin; dans unel_ Les demoiselles Evéline et 14 
ne eee Du ne ee CHEMISES Ds SPORT ET. BLOUSES : allocution dont chaque parole Alma FouPn at qui sont RoTe 1 
Cronde valeur, A cette POUR -GARCONNETS—Proprettes, à jo. ET tait ée in d’ lement en voyage dans l'Est | 
_ $7 95 ie à Étres Peuvent ait marquée au coin d'une FE 
vente pour écoliers . vir 2 one Los Grandeur: 43 à grande dilcnteme, d’ une in- ont visité -Montréal et Otta- à 
200 COMPLETS NORFOLK POUR ECO- 14 ans. A cette vente pour "95 cère affection et d’une pro-| wa. La capitale du Canada M 
LIERS—Choix de dix différents patrons. écoliérn {is © _& , fs sn | 4 [fonde reconnaissance vint di- qur Done je out pas 4 
Volei un très beau lot de complets brun, ; CASQUETTES D'AUTOMNE POUR ë re aux heureux époux de cin- | ‘iculieérem A 
bleu  Erte o vert) Tweod mélangés Tous ; ; + CONNETS—Beau tweed sombre. ps d quanté ans, toute sa joie en DEN uctte de la ville que !# 
greg ne. RATE at es Governor, mn . k 1! tes de golf, Toutes 1e grandeurs. 95 cette occasion qui lui permet: | par. l’amabilité des nombreux dé 
SR EE | .$9. 95 es | Lu ee et nos vêtements. A cetté vente pour écoliers Fe c tait de rendre à M. et..Mm parents pe as . qui elles 4 
» , ne combinaison que vous CHAPEAUX VELOUR Pour “bARcC we Roy un témoignage public de ont fait connaissance. |. 
BUSTERS POUR Nat ro gris et PREMIERS PANTALONS A q NETS--Quelques-uns en tweed. Vert, Anais oùr tout ce ; 
à brun. Jolis complets Buster. Avec ceiy- : LONGS D’ECOLIERS. admirerez:. marine, brun et noir. rt cette 9 qu'ils avaient A je pour la pa- “Etaient de passage au 
ture «ur le veston et culotte à coupe droite. d ii vérité pour écoliers ©." .. Le bytère la semaine d put 
3 à 5 nns. A dette venta Spécialement pour l’automne, roisse du Sacré-Coeur. À 
ur coli : 55.95 Père! Vous souvenez-vous de votre JERSEYS EN COTON POUR GARCON- : “A RR.P,P, Guillet et ibo- 
po ers , ( Il nous repoñfta quarante an 
PS | à Presque tous les jours Je froid du-msetn , NETS.Blanc et bleu seulement Manches A fau déau O.M:E, de Duluth et RP. 
COMPLETS EN TWEED ANGLAIS POUR premier pañtalon long? Pensez com- + la fraicheur des soirs exige un pa “éourtex et bonne pesanteur Jusqu'à 42 — nées en are ors que ré- OM, à Le. 
GARCONNETS — Complets: en véritable bien il est important qu'ils fassent automne où un fmperméable. Procurézle ‘À cettp vente pour - sidant à Whitemouth, -malgré Boyer sk. supérieur 
tweed angluls. Brun, gris quadrillés et bien. Venez nous voir au sujet de vous re aux prix de cette vents. écoliers ee 55e les nornbreuses occupalions bret $a : hi 
si LS M ES pas Éahet _ der votre premier pantalon long pour Pardesus d'automne Pour. Sarqpns BAS NOIRS A ÉOTLE--Pasien. moyenne, 2 mére eo de L' dac Ë 
offre de à aux © es prix & à ans 1 La meilleure valeur offerte, Dessus e mille a -no reuse, aua- “È 
_ sasautageux. Pour enfants de 10 à 18 ans. votre fils. en brun ou gris. Excellent pour les voies one 2 à Per gt 2 -40c me Roy DER le-moyén de Une ville dévastée par les : 
<ensacrer - fusions. nes 


bouves.à| … … Sinn Feiners, es 


GANTELETS EN ÉUIR— Avec 0 ou ste | qéon de tout c# qut 


poignets à frangé. Gantelets de scout. 


A cette ventë pour ' ! 
A Ld $11.95. j k : fraiches. Genre pincé., Pour "#88 © 


A cette vente pour 
COMPLETS “D'AUTOMNE POUR ECO 


Tweed Donegal à effets gris ou vert. collérs es pu 


la prépar 


à Veston ajustés avec poches rap- Doublés ou non. A.cette pour était nécessaire pour la célé- Belfast. 28,— Tout le quar- 
/ pi de ne de portées. Pantalons de coupe étroite, Pardessus Chesterfield pour garçons écoliers . | . 65c bration des Saints Mystères, tier des affaires de Dundalk a 
saison de l'année Nous garantissons px 44 à 46 seulement. A Aussi slipons ; manches Ragjan. Qualité EINTURES EN CUIR—Nois, br * chaque fois que les pères mis- été détruit. par le feu par les 
supérieure . offerte. À un prix identique. © , brun ou gris. ésa 
tivement la durabilité de ces complets 10 cette vente pour écoliers . Belles nuances d'automne. Tweëd”’en mel. À cette vente pour sionpaires avaient l’ occasion de Sinn Feinèrs comme représail- 
h 18 ans À cetto vente $14 95 ion: “A cette pour écoliers . | 35c les visiter, Et depuis. leur . les à l'incendie de propriétés 
pour éoliers . Promiert comulets à lon © écoliers $12.95 SNS . tablissement à Wiinipeg, {catholiques à Lisburn par les 
"COMPLETS DE PREMIERE QUALITE + COR : 8 Impermeables pour garçons COMPLETS POUR GARCONNETS— nous montra Madame Ro 4 Unionistes. 
POUR ECOLIERS—Un maguifique assorti pantalons. Excellents imperméables Para Nuance Démandez à voir nos complets de jours disposée à seconder Île Treize personnes qui dor 
ment de complets Norfolk: Grand choix de brune très accommodanté. Âvec cape Ven: qualité. Très $20 à $35 .P. Curé dans toutes ses or-|maient dans un appartement 
DR NoRTennre pour Psaloene Ratrane Complets de qualité extra pour tiléé. Col auto. 8 à 18 ans $8 95 Doux tissus. De. ganisaions soit pour l’église[situé au dessus d’un magasin 
trayan:s. . | A de Us ne ee à de : S NE EEE : , 
valeurs.‘ Demandez À voir notre spéciale À Lee ot A ET si A cette vente pour écoliers É soit pour l'école. Il ne o de HERO CRRE néehes On nee 
fond et coudes doubles. À oyen. HCNSS > 0 Pardessus ‘‘topper'’ pour enfants monta n'épargnant ni sa fati-|surprises par ue " 
cette vente pour écoliers $16.95 rapportées. Si votre fils tient à la En meilleure Me Eee au Cinada COMPLETS MATELOT POUR EN. gue, ni ses peines afin d’assu-| péri dans les flammes. 
cogpe, permettez à nos experts de Tout laine, pesant, teinturé indigo, collet MP ee Pr Fran 1 rer le succès de toute éntre- Dunfalk est une villé de 15- k 
_ le satisfaire. Vous constaterez en- velours; emblèmes sur tes manches. 5 à bleu marine. ? culottes. Aux genoux rise qui lui avait été confiée. 000 âmes situés entre Belfast et |: 
Père! es réduits vous feront croire que suite qui! est satisfait. A cette 19 ans. A cette vente $9 95 ét longue. Gaïruis soutache blanche et pue après avoir- rappelé la | Dublin, 
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récompense promise par Dieu|Une lettre de l'Evêque de Cork 
au bon et fidèle serviteur, le! Londres, 23 -— Mgr Daniel 
HB.P. Curé leur souhaita de vi-|Cabalen, évêque de Cork a 
; vre encore dé noubrolses; als envoyé ge ENre au sis # 

nées afin que la couronne d’or|Times réclament avec vigu 
TROIS CHOSES REQUISES POUR LE PENSIONNAIRE nés afle que le cporotne d'or TIRE ROMANE Ave Ve 
ge en üne couronne de diamant.| Sweney, disant qué son efnpri-. 


vos piastres sont de caoutchouc, Ce magu- vente pour $17 95 pour écoliers cordonnets. Emblêmes aux mânches, 
sin d'efforce d'aide: los parents et les 6c écoliers | . Père! Achetez à votre fils ce qui lui plaira y à 9 pa" cette °$15. 95 
liers aussi Ceta lui donnera de l'entrain pour ‘la classe. vonte pour ecaliers . 
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RAS 


, Pensez un moment à ces trois articles. Une minute seulement, Puis vous les ajouterez certainement à votre liste. 


is i énit * sonnement est absolument con- 
s PYJAMAS POUR GARCONNETS-- Pyjamas en coton GILETS POUR GARCONNETS._ Bleu uni, rouge et CHANDAILS “PULLOVER” POUR GARCONNETS _ EUR LU RER dé DOnteRn snenienl justice. 
à rayures blanches. Toutes les gran- ‘ bled collet châle. Jusqu'à 10 ans. A Khaki et rouge. Bonne pesanteur 28 à 32 seulement. uante années auparavant “On l'a accusé sans raison . !” 
deurs. À cette vente pour écoliers $1 95 cette vente pour écoliers $1 95 À cefte vente pour $1 95 aps l’église de la paroisse |valable et la sentence pronon- !: 
: écoliers ù Re : St-Jeau-Baptiste de Québec. cée contre lui n’a aucune sanc- |” 
Ensuite eut lieu la grand’-|tion morale, c'est uné injustice ÿ 
messe solenelle chantée par le | manifeste La 


RP. Binet O.MI, Sr Comrmentant la situation’ ac- 


Î | à l’Université d'Ottawa, asbis- nelle de l'Irlande, 1 LV ue Pre he 
Ù J J sS 14 [Ex 
GARÇONS! Concours devinatoire Des RE Sccoke OT. Jane fe ouvemement a rie À 


La 
: is eat Sask., et le R. P. our, PA 

Devinez combien jl y a de crayons dans le gros bocal de verre et gagnez. Chaumont O.ML., missionnai- ie el Jeyenu Une PAR td 

RIX La C Sacré-C "Ir ar, 

an ler PRIX-UN NOUVEAU PALETOT D'HIVER. 4ème PRIX-—UN NOUVEL IMPERMEABLE D'HIVER cEe poprae du Aocr-Coen ERNST RE Te é: 

8ème PRIX -UN NOUVEAU PALETOT D'HIVER. 5ème PRIX--UNE NOUVELLE CULOTTE COURTE. Joseph Poitras, exécuta unel|tion, le mearie etc. 4 + 

ê D - D! magnifique messe harmonisée. La députation gr mêle : 

3ème PRIX--UN NOUVEL te Re D'HIVER. | L À fferioire, Mine JM, Bes. | Londres, 27 — Ut député à 13 

Maitre d'école! Dites à l’écolier qui ne sait pas où acheter que vou s achetez vous à ce magasin-ci. Vous lui rendrez uri grand service. pepe peap ii entendre ha ds pe A ne À our mg 13 

4 : suprano un chant approprié à | Premier Ministre à Eucerne: # 

| la PR an ape “Relachez MacSweney, Sivous 2 

. » apres la messe les heureux|refuséz, je vous! condamme F2 

AUX ETUDIANTS. Nous avons auss! pense a vous dans cette vente jubilaires descendirent dans la] vous et votre gouvernement.  {* 

| a RER S . : salle paroissiale, -où les parois-} Timothy M. Healy, dans une pe 

ie ha dpt Ep RE - Mg Ari ns ne cn Er; siens, sur l'invitation du Père [lettre Où 18 ras de DyviR, ; 

ni DNS Vies 100 AA AR — savons Ehoisi dans notre sibck nn lof spécial de cat Curé, vinrent offrir, par l’en- accuse Lio 60r e e VA 

D nn à OUVERT LE SAMEDI SOIR JUSQU'A pets taillé à la ma Elégants modèles, nuances émise de Me Colion.- pret lirecarrer le déatr duer0! quid Là 

ferts à votre choix Et vous obtenez ln tout À DIX HEURES eitiayantes. Il est rare que vous vores de parvis dent de la Commission Scolai-|rait clément pour MacSweneÿ. : 

rette vente pour $12 50 complets inclus ‘aps un lot de vente, , Tans qu'il re, aux héros du jour, leurs L'Etat du Lord-Maire est : 

pop Roi et y en aura. A cétte vente four $43 95 félicitations, leurs souhaits en| des 4phus précaires. Un de sès !1 

Jelis worsteds à ravures grises Tissu à fini iuln: ad ET ] même srnpe A de nombreux arents reste constamment ave Fe 

gai ne laissera pas paraitre la poussiè e qu'il et rie es Cadeaux, comme ui, 4. 

hu PQ A LL Réquiter Ext te “nl fs #8 LNTONTEURES preuve. tangible de la recon- Prière pour read | 

A cette vente pour oitrine: 39 à ce vente { D i FES es- \ 

MN A LEELE pur tr turn 17 868.00) Minisuner de 1 prob pour). Dabiis HT Une gang | 

eÙ worsé J adiens et Chu des me Roy aux oeuvres paroissia-|thédrale pour intereéder en fa- |: 
ie doule- aient PE peet toile COMPLETS DE LA MEILLEURE QUALITE POUR Îles. veur du Lord'Mairé de Cork. 
pour bien aller au jeune howme s occupant d'athlé ETUDIANTS Voiei la crème de notre assortiment . À 5 heures un diner de fa-| Le Lord’Maire de Dublin y as- 
tisme. Seuplement 15 à 41 $25 95 Magvifiques issus, les patrons les plus riches, | milie réunissait autour des}sistait et toute la Corporation 

pe À cette vente pour écoliers . “Le Magasin Bleu” nugnces délicates et de fantaisie. Çhacun a été” heureux jubilaires leurs nom-| civile. Li 

M) COMPLETS EN WORSTED POUR ETUDIANTS — taillé par un expert. Si les revers toufnént ou ,#€ L 


Worsted, brun, vert et gris Excellents modèles et 
convenant à toutes les classes d'hommes. Ce tissu 


breux erfants et, pelits en- Meurtriers sous arrêt Fa 
cé: excellent at c'est de beaucoup l'une des meilleures Enseigne: ETOILE BLEUE. Près du ooan 


fants. Le R.P. Curé, atcompa-| Belfast, 28° John Leonard, 
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